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VOL. VIE.
 

MONTREAL,
  

Vente par Autorite de Justice.

RRA VENDU,SAMEDI, VINGT-QUATRE

AVRIL courant, à dix heures de avant midi

à la porte de l’Eglise de la paroisse de St. Cypri-

en, L'IMMEUBLEsuivant dépendant de la Com-

munauté de biens qui a existé entre feu Frs.

. Xavier Lefebvre et Louise St. Denis, savoir :

SUNETERREsituée et la neuvièine concession,
dite paroisse St. Cyprien contenant deux ar-
pens de largeur sur vingt arpens de profon-

. deur, bornée en front par le chemin publie
en profändeur parFrançois Nolette, d’un coté
par Richard Martineau et d'autre coté par
Edouard Chenail, ;

Pour les conditions s'adresser au Notaire sous-

Vente sur Autorisation de Justice.

SERA VENDU à la porte de l’Eglise de la pa-
roisse de ST. CYPRIEN, le TRENTE du

courant, à DIX heures de l’avant-midi, au plus
haut et dernier enchérisseur, IMMEUBLEci-
aprés désigné, dépendant de la communauté de
bleus qui a existé entre ANASTASE CHARRON et
Zoe LAVOIE, sa défunte femme, savoir :
UNE TENREsituée en la dite paroisse de St.

Cyprien, formant partie de la moitié sud de
No. 138 de la neuvième concession conte-
nant deux arpents de largeur depuis le bout
ouest d’icelle dite terre jusqu’au chemin pu-
blie, et ensuite un arpent de largeur jusqu’à
sa frontière, formant quarante-huit arpents
en superficie, bornée en front par Vital Fur-

 

 

Corporation de Montréal.

AUX PROPRIETAIRESDE LOTS VACANTS
AVISigné.

ver A. MÉRIZZI, N. P.
Napierville, le 29 mars 1858.  es—bps—33

Vente par Autorite de Justice.
3 ERA VENDU au plus haut enchéris-

de seur, en l’Etude des Notaires sous-
il signés, à Montréal, Petite Rue St. Jac-

- ques, No. 26, LUNDI, le 26 AVRIL courant, à
ONZE heures du matin.
Un superbe EMPLACEMENT, dépendant de la

communauté de Lbieus qui a existé entre [eu
M.Louis Buisolo et Dame Euphrosine Amiot,
son épouse, situé dans le quartier St, Jac-
ques, en la cité de Montréal, de 40 x 90
pieds, borné en front par la rue Ste Cathe-
rine, en arrière par Jacques Asselin, du côté
Nord-Est par Louis Malo, et du côté Sud-
Ouest par Dame veuve Prendergart, avec une
MAISON de BRIQUES(cottage) et parterre
au devant, un hangar et autres bâtiments
dessus construits.

Les conditions de vente seront énoncées le jour
de la vente et seront libérales: ceux qui désire-
raieut les connaître plus (ôL, pourrent s’adresser à

tin, en profondeur à l’Ouest par teries non
convédées, d’un côté pur François-Xavier
Gadta, «t d’autre côté partie par Médard
Barrette et partie par le dit Vital Fortin,
avec deux Maisons, Laiterie, Grange el
Ecurie deseus construites.

Pour les conditions, s’adresser au notaire sous-
signé.

; . A. MERIZZI, N.P.
St. Cyprien, 13 avril 1858, es—bps—36 
Vente par Autorite de Justice.

1ERONT VENDUS idla porte de l’Eglise de
+) la Paroisse St. Jean l’Evangeliste, LUNDI,
le DIX MAÏ prochain à 10 heures A.M., les
IMMEUBLES qui suivent, dépendants de la
communauté d’entre Jacques VINCELETTE el
feue ADELAÏDR LAFAILLE, sa défunte femme,
savoir :
1° UNE TERREsituée dans la quatrième Con-

cession de la Petite Rivière de Montréal,
daus la Paroisse de St. Jean, de 2 arpents de
largeur sur 23 de profondeur, bornée en front

  

 

J. A. LABABIE N.P., ! par le Chemin de Roi,en profondeur et d’un
; J. E. 0. LABA DIE, N.P. i côté, au Nord, par M. F, X. Langelier, et

6 avril. cs—bps—34 d'autre côté, au Sud, pur Fabien Lefebvre,
 

; ; . i avecune Maison en pierre et autres bâtisses

Vente par autorite de justice. | x érirées.

ERONT VENDUS au plus offrant et dernier !
enchetisseur, LUNDI le DIXIÈME jour du

mois de MAT prochain, a DIX heures du ‘matin,
à la porte de l’église du la paroisse du Ste. Phily-
mène, les IMMEUBLESvi après désivnés, dé--
pendant de la co:nmunauté de bistx qui a existé
entre feu Joseph Norault et Marguerite Doras,
son épouse. savoir :
1° UN EMPLACEMENT sis et situé en lu

dite paroisse de Ste. Fhilamên-, sui le haut
des terres de la côte St Jean-Bapt ‘te de la
contenauce de deux aipeuts de Frout, sur Un

; 2 UN LOPIN DE TERRE situé dans la troi-
sième Concession de lu Petite Rivière de
Mantiéal dans la dite Paruisse SI. Jean, me-
surant deux arpents de largeur sur neul le
profondruür. borné en front par le Cheiniu de
Roi, vu ârrière par Jeau-Baptiste Lutadle,
d'un cô $. au Nord, pur Lambert Berreau,
et d’antre côté, au Sud, par Julien Lasglois,

 

  

  

  

 

onditions s'adresser aux Notures
eh fvèr Etéde, à St, Athansse.

“ ET U, VINCELETTE, N,P.
St. Atharase, 20 avril 1858. es—hp.—44

soussignés,

  

CE; et les propriétaires de Lots Vacants noncld- |
turés seront alors poursuivis d’après tes disposi-
tions du réglement pour toute violation d’icelles.

Pur ordre, i
W. H. McKENZIE,

Assistant-Inspecteur de la Cité. |
Bureau de l’Inspecteur, |

Hôtel-de-Ville,
Montréal, 21 avril 1858. ce—do |

Sec. 1.—Que tout terrain ou lopin de terre non :
bâti sur le niveau d'aucune rue où ruelle publique
de celle cité, devra être sur le niveau ou ligne de
la dite rue, enclos av moyen d’un murde pierre
ou brique, ou d’une clôture en planches, d’au
Moins six pieds, mesure française, de hauteur, au-
dessus du niveau de et snivant Palignement de
telle rue tels que fixes et constatés par finspee-
teur de la cité, avec poteaux plantés convenable- ©
ment et de manière que la die clôture ne peu-
che ni empiète surla dite rue où ruelle.

Sec. 2.—Que tout propriétaire d’aueuntel ter-
rain oi Son agent où personne ayant ou prenant,
le soin où la charge de tel terrain, où tout occu-
paut d’icelui, sera tenu de faite et ériger telle clô- i
ture dans na délui de quinze jours à compter du
Jour auquel le présent réglement sera publié,

See, 3—Que tout propriétaire ou son agent ou
personne ayan: la charge d’aucun tel terrain, ou
Poccupant, qui négligera ou refusera de faire et
construire telle clôture dans le délai susdit, sera
passible d’une amende n'excédant pas cinq livres
courant, pourtel refus où négligence ; et sera de
plus passible d'une autre amende n’excédant pas
cing livres courant pour chaque jour, après le dit
délai expiré, que ie dit terrain Teatera sans être
enclos de la manière ci-dessus prescrite. :

See, 4.—Qu’il sefa du devoir de l’Inspecteurde
la cité, si tel terrain n’est pas enclos conume ci-
dessus réglé, dans le délai fixé plus haut, ou daus    arpent de profondeur, tenant «n devant au n . 7 PEsud-est au éhemin de la reine iv ta core see Vente par Autorite de Justice. |

Marguerite, par derriéres au N. ©. à la terre |
de Jouchiu Doray, d'un «é'é au N. FE. à le (AERA VENDU par Autorité de Justice, at
terre de Balthéiemy Giroux, et de l'autre S plus offrant et dernier enchérisseur, LUNDI,côté au 5. U. à cell: de Jean-Bte. Dumou- 1 HIXIEMEjour de MAI prochain, DIM EC.
chel, avec une Maison, Mue grange, Ut ÉcU- BLE ci-après désigné, dépendant de la commu-
rie e! autres Bâtiees essus construites. nanté de bi-us qui a existé entre Dame Junin

2° UNE TERRE sise et située en la tite Parois= Voyen et feu sieur STANISLAS CR 1ZETIER dit
se de Ste. l’hileène. dans ta côte Ste. Man- CROCHETIER, €H son Vivant menuisier de la cité
guerite, de la contenance dun arpent de de Montréal, savoir:
froul, sur vingt-cinq arpeuls de profoudeur. UN TERRAIN situé an Village de St lemy.
tenant en devauture au chemin de ts Reine paroisse de Montréal, conteuant suixaute
de la dite côte Ste. Marguertte, par “derrière pieds de ont sur cent quatre-vingts pieds de
aux terres de StIsidore, des deu « côté S.-0, profondeur, tenant par devant àla rue St.
et N.-E. à Antoine d’Extraze, sans Bâlisses, Philippe, par devrière à la rue Ste Margne-

Pourles conditions s’adrs sser, à Ste, F'hilome- rite, juignant des deux côtés à sieur Philippe
ne, Bureau du Notaire sou-signé. . ., ‘l'urcot où ses représentants, bâti d'une jolie

J. PELLETIER, N. watson en Lois à une étage el Une remise,
Ste. Philomène, le 19 avril 1533. c>-bps-39 adjudication se fera sur les lieux à 10 hou-ha TmeT PL655 res de l'avant-midi,

 

 

le cus où le propriétaire d’icelui seruit inconnu
ou ne pourrait être trouvé, de faire clôturer en
plauches le dit terrain aux frais et dépeus dupro-
priétaire d'icelui,

 

Corporation de Montréal.

VENTE
DETAUX DE BOUCHERS.

E BAIL DES ETAUX dans les Marchés
BONSECOURS, STE. ANNE. ST, LAU- |

RENTet PAPINEAU, pourune année, à compe |
ter du ler. MAI prochain. sera vendu par Encan
Public, sur les dits Marchés comme suit, savoir:

SAMEDI, !
LE 24e JOUR D'AVRIL COURANT, |

Les ETAUX du Marché St, Laurent, à 9 heu-
res À, M. |
Les Etaux du Marché Papineau, à 1 Leure!

t
  Pour les conditions, s'adresser sur les lieux à

ERA VENDU par autorité de justice au plus Hbadophile Vinceut, ou au Notaie soussigué,
fiunt et dernier euchérissenr, In porte dg, ° a

prglise de [7 paroiese SI” Cyprien, LUND, Lo)
VINGT-SIXIEME jour d’AVRIL courant, à
DIX heures de l’avant-midi, PIMMEDBLE ci-
après désigné, dépendant de Ia conrad de
biens qui a existé eutre Fraincois-Navien Bax-
NAULT et feue PHEBEE GREGOIRE, sa Uéfunte.
femme, savoir :—
UN LOT DE FERRE situé dans la Seigneurie

de Delery. étant le numéro cinquant= de la
première rangée de concession, côté Nord-
Ouest de la petite Rivière Montréal, bornée ;
en front par la cite Rivière, en profoudeur_ #
parla seconde concession, joignaut d’un vâté
au Nord au Ne. quarante-neuf, et d'autre côié
au Sud au No, premtier, au-dessus du du-
maine de la dite Seigneurie, contenant trois
urpents hit perches et quinze pieds de front

 

+)

 

LHEOPHILE VINCENT,
l'uteur,

pe MATHIEU, N. P.
Montréart2 avril 185M.

|
|

'

CORPORATION

Cobia)
 

VILLAGE de BEAUILARNALS.

UNE SES-ION MENSUELLE du Conseil
Municipal du village de Bennharnsis, tenue

en la satle du dit conseil au dit village de Beau-
harnais, LUNDI, le PREMIER jour de MARS
mil huit cent cinquante-huit, à SET neuves du

soir, Conforménient aux dispositions de l’ Acte des
Municipalités € des chemins du Bas-Cunada de

 

  

sur onze arpents et six perches de moyenne
profondeur, formant environ quarante-cing

 

; Maison, tnen.lement de 1857.
arpents en superficie, avec une Maisot, | messieurs les Conseislers Ovide Payment. Pietre |

1833, Pact: Pminendement de 1856 et l’acte d’a-
À laquelle étaient présents

grange et autres bâtisses desstis construites. | Gendron, Toussaint Rochon, George B. Duncan, |
Pour les conditions, s'adresser au dit Françoice

Xuvier Barbault, ou au notaire soussigné.
FE. BOUCHARD, N. P.

St. Cyprien, 7 avril 1858. es—bps -34

Vente par ‘Autorite de Justice.
ES IMMEUBLES ci-dessous désignés, seront
VENDUSaux plus offrauts et derniers enché-

risseurs, le JEUDI, VINGT-SIX AVRIL cou-
rant, à DIX heures Avant-midi, à la porte de
l'Eglise de la Paroisse te SU, LUC, Distriet Ju-
diciuire d’Iberville, savoir :
1°—Une TERRE de forme irrégulière, sise en

la dite Paroisse de St, Luce, et comprenant
les deux morceaux de terre suivants:

Un LOT de Terre sis en ta Concession nommée
la Grande Savanue, à St. Luc susd:t, borné
en front, au Sud-nuest, par le Grand Chemin,
en profoudeur parle terrain ci-après désigné
et autres terrains dont les propriétaires sunt
inconnus, au côté Sud-est par Julien Biscor-
net ou ses représentans, et au côlé Nord-
ouest, par John Brompton ou ses représen-
tans ; contenant six arpens de front, plus ou
moins, sur trente arpeus de profondeur ; avec
deux Maisons, deux granges et autres bâ-
tisses dessus construites ; et un autre Lot de
Terre, sis à l’arrière du Lot ci-dessus décrit
contenant environ Vingl arpeus en superficie
lus on moins, borné au Sud-est par L, C.
Vandal ou ses représentans, au Nord.
est par les représeutans de Noël Lareau, et
tenant vers le Sud-ouest au Lot ci-dessus dé-
signé et au dit Julien Biscornet ou ses res
présentans, sans Lâlisses dessus cunslrti.tes,

L0_Une TERRE située en la dite Paroisse de
St, Luc, au Rarg de la Grande Suvanne sus-
dite, de la contenance de deux arpens de
front surtrente arpens de profondeur, borsée|
en front. au Su«l-ouest, par le Grand Chenut
en pr fo udeur par Michel Lamoureux, au
côté Sud «st pur John Holder et au côté
Noid-ouest par Stephen Scott ; avec tue
Maton, une gringe et autres Lbätisecs des-
sus Construlles.

Les Immeubles ci-dessus désignés dépendent
de lu do nmunauté de biens qui à existé entre
Sieur Paul Deneau, cultivateur de lu dite Pa-
roisse de St. Lue, etf.ue Dame Marguerite Jetté.

Pour les conditions s’atiresser au Notaire sous-
signé, en lu Ville de St. Jeun, comdes rues Ber-
nier et Champluin,

F.G. MARCHAND, N.P.
es—bps— 44

 

7 avril.— —

LICITATIONVOLONTAIRE,
M ARDI, le 4 de MAI prochain, & UNE heure

de l’aprés-midi, sera vendu, au plus haut
et dernier enchérisseur, à la porte de l’Eglise de
la paroisse St. Rémi, dans le district judiciaire
d'Ibervitle,IMMEUBLEci-après désigné, dé-
pendant de la communauté de biens qui a existé
entre John Hoan, junior, et Rusannu Cussidy,
tous deux décédés, savoir :
UN LOT DE TERRE ou EMPLACEMENT

situé au village de la paroisse St. Rétmi, en
la seigneurie Lasalle, contenant cent trois
pieds de profondeur, sur quarante-cing pieds
de largeur, le tout plus ou moins, borné en
front par la rue Alfred, derrière et d’un côté,
au nord-est par la propriété de William To-
bin, d’autre côté, au sud-ouest par la rue
Sawyer, avec une maison et une étable des-
sus construites,

Pourles conditions de cette vente s’adrester au
Notaire soussigué, à St. Rémi.

P. BENOIT, N.P.

John Lewis Cassidy et Louis Bianchaud  les-
quels sx membres forment un quorum du dit |
Consril, présidé par le dit John Lewis Cussidy.
qui fut unanimement nommé président Lemporai-
1e en l'absence de Thomas Caverbill, écr., maire
du dit village,

 

Le dit Conseil par les présentes ORDONNE
et fait le réglement suivant, savoir :

REGLEMENT
pu

CONSEIL MUNICIPAL
DU

VILLAGE DE BEAUHARNAIS
Pour autoriser la Corporation du dit Vil-

lage, à effectuer un emprunt sur le
crédit du fonds consolidé d’emprunt
municèpal pour le Bas-Canadu,

 
ATTENDU qu’il serait avantageux pour les

habitants du Village de Beauharnais, d’effectuer
un emprunt qui Inettrait cette Corporation en
état dv faire des améliorations dans le dit Village, ;

1° Qu’une somme de DIX-NEUF MILLE
DEUX CENTS PIASTRES soit empruntée par
la dite Corporation du dit Village de Beauharnais,
en vertu el sous l’autorité des actes de 1852, 16
Viet, chap. 22, de 1854, 18 Vict., chap. 13, et de
1857, 20 Vict., chap. 42; lequel emprunt sera
pour un terme de trente ans.

27 Que celte some soit employée à macada-
miser les vuvs dudit village, à y établir des ca-
naux et égoûts pour son assainissement afin d’y
établir la salubrité et à reparer les ponts cons-
truits en celui, :

89 Qu’une a:semblée des électeurs municipaux
du dit Village puur leur soumettre le présent ré-
ulement, soit tenu JEUDI, te QUINZIEME jour
dAVRIL prochain, à DIX heures du matin, dans
la salle du dit Conseil, et recevoir leur approba-
tion ou désapprobvation, et le dit réglement soit
rapporté à ce Conseil à sa session générale ot
mensuelle, LUNDI, le TROISIEM & jour de MAI
aussi prochain, pour être pris en considération et
être passé définitivement, 8’il est approuvé par
la dite assemblée,

(Signé,) JOHN L. CASSIDY,
Président Temporaire.

“ JOS. LEONARD,
S.T. M. V. BR,

JOS. LEONARD,
8. T. M. V. B.

CORPORATION
DU VILLAGE DE BEAUHARNAIS,

VIS est par le présent donné que le régle-
! ment dont copie fidèle est ci-dessus écrite
et qui est publié ce jourd’hni (ce vingt mars mil
huit cent cinquante-huit) pour la première fois
dans le Pays, sera sournis pour être approuvé ou
désapprouvé à une assemblée des électeurs mu-
nicipaux du Village de Brauharnais, qui se tien-
dra JEUDI, le QUINZIEMEjour d’A VRIL pro-
chaiu, à DIX heures du matin, dans la salle du
Conseil Municipal du dit Village, et que ce ré-
glement, s'il est approuvé par la dite assemblée,
sera pris en considérution par le Conseil Municis
pal du dit village de Beauharnais, dans sa session
générale et mensuelle qui se tiendra LUNDI, le
TROISIÈME jour de MAI aussi prochain aulieu
ordinaire, à SEPT heures du soir pour là et alors
être passé définitivement.

JOS. LEONARD,

(Vraie copie,)

 

 St, Rémi, 14 avril 1858. es—bps—37

P.M, |
LUNDI, |

LE ZB0 TAMT IPAVRIL CONURAN I.

1 Les Etaux du Marché Bonsecoursf, à 9 heures:
A M. :

wes Etaux du Maiché Ste, Anne, à 1 heure
P.M. |

Il ne sera regu Penchére aucune personne
endettée pour rentes d’étaux. Les autres coudi-
tious seront données lors de la vente, !

Yar ordre,
J.P. SEXTON,
Greifier de la Cité,

Hôtel de Ville, |
Montréal, 15 avril 1858. d—38

-——H

Corporation de Montréal. |

AUX PROPRIETAIRES, LOCATAIRES, &C,
JATTENTION PUBLIQUE et par le pré-

sent, spécitlement appelée aux extraits sui-
vants des Règlements de la Corporation de cette
Cité, relativement aux NUISANCES,et le PU-
BLIC est parle présent NOTIFIE.que des ordres
ont été dounés pour l’EXECUTION RIGIDE des
Réglemenis ci-après énumérées et généralement
de tous les Règlements affectant la santé et la pro-
reté publique.

PERE cours.
1, Les occupants sont tenus de les tenir nettes

et libres dde saletés et de toutes substances nuisi-
bles, et d’amasser toutes les ordures ou objets de
rebut de la maison, dans un endroit, jusqu’à ce
que l’accumulation équivale à une charge de voi-
tme,et alors ils seront enlevés, à l’exception du
fumier d’étable. qu'on peut laisser accœmulerjus-
qu’à ce qu’il devienne nuisible.

2. Toute les fois qu’acune eau croupie, ou au-
cune autre matière ou chose aura rendu aucun
lot où lieu nuisible, l’occupant (sit y en a) les
fera complétement nettoyer, sous 24 heures d’a-
vis; si le lot est vacant, le propriétaire le fera
nettoyer.

EGOUTS.
Tout lot ou emplacement aboutissant à ancune

place, rue ou grand chemin od il y aura un canal
ou égout, ou autre moyen d’asséchement, sera
fourni d’un canal souterrain suifisant pour Pécou- |
lement des eaux siagnantes.

EAU SALE.
Il n’est pas permis aux occupants den jeter

aucune dans les rues ni d’en décharger ou faire
décharger dans aurnue rue de leurs maisons ou
dépendances, par aucun conduit où gouttière ou
de quelqu’autre manière que ce soit, qui puisse
causer quelqu’incommodité ou nuisance publi-
que.

Transport de Saletées &c., dans
les rues.

Personne ne trans portera des menus décombres,
du futnier, des ordures, des balayures de inte, du
metier, etc., par les tues aatrement que dans des

voitures bien encloses, de manière qu’aucune
partie du contenud’icelles ne puisse tornber dans
la rye.

Privés.
1. Tout lot occupé doit être fourni d'un Privé,

on de Privés suffisamment creusés enterre.
2, Chaque tois qu’aucun Privé deviendra nui-

sible, on que le co..lenu en sera parvenu a 12
pouces de la surface duterrain, il doit être com-
plètement vidé et nettoyé, et les Réglements
tiennent le propriétaire aussi bien que le locatai-
re responsable de ce dernier devoir.

Les pénalités attachées à ceux qui négligent,
méprisent où transgressent aucune des disposi-
tions ci-dessus, vont une amende n’excédunt pas
£5, et un emprisonnement n’excédant pas 30
jours pour toute et chaque offense.

Par ordre,
M, J. HAYS,
Chef de Police.

i—3v

 

Montréal, 6 avril 1858.

Corporation de Montréal.

\ « A 3GOT Shit.
VIS EST POUR LE PRESENT DUNNE,

À que, après le premier mai prochan, la Cor-
poration ne fera plus usage de TOMBEREAU
qui contiendra moins de deux Boucauts ou seize
pieds cubes anglais, et qui n’aura pas été anté-
rieurement mesuré et étampé par une personne
luement autorisée,

Par ordre,
W. H. McKENZIE,

Assist. Inspecteur.

SAMEDI

Corporation de Montréal.

HoTEL-DE-VirLe,
 

Montréal, 11 mars 1858. i
ON HONNEURle MAIRE, C. s. RODIER,|

A

)

Ecr., se tiendra à son BUREAU, à l'HO-!
TEL-DE-VILLE, TOUS LES JOURS depuis |
DIX heures du matin jusqu’à MIDI, pourla tran- |
sactiondes affaires publiques. !

L’intention de Son Houneur étant d’assiater à‘
{ toutes les asseinblées de Comité du Conseil, et!
comme ces assemblées sont généralement tonues

| dans l'A près-midi et le Soir, il est en conséquen-
ce requis que toutes personnes ayant des affaires |

l officielles & transiger avec lui, se présentent aux
jheures indiquées, c’est-à-dire de Dix heures à

 

 

ep | Midi. |
FE" par le présent donné qu’après SAMEDI | Par ordre,

Je ler MAI prochaiu, les sections suivantes i J.B, SEXTON !
du_réglement No. 241, passé le 13e jour de jun Greffier de lu Cité !
1834, seront STRICTEMENT MISES EN FOR- | 13 wars. bri.—25 ’

Avis au Public,

MAGASIN DETAILLEUL
172, RCE . PAUL,

 

ES Soussignés, tout en remerciant leurs tom-:
4 breuses Pratiques et le Public en général

pour l’encouragemient libérai dont its vat été fa- :
vorisés, profitent de cette occasion pour leur ans!
noncer qu’ils viennent de recevoir par les der-
Niers arrivages, leur assortiment complet de |

i

MARCHANDISES
DE PRINTEMPS ET D'ÉTÉ, |

choisies dans les premières Maisons d'Europe;
consistant en grande partie cn DRAPde toute
utiance, CASIMIRE pour Pantalon et Vestes,
qu’ils feront à ordre, vu qu’ils se sont aasutés les |
servives d’un des meilleurs T'ailleurs de Mont-
réal, M. POFTRAS, st bien connu pour l’élé-,
gance de sa coupe. Ils empiotent aussi constam- |
ment dans leur Etablitormuent trois autres bons ‘
Tailleurs, et garantissent tous les Ouvrages qui
sortent de leur Magasin. C |

Les soussignés ont aussi un grand assortiment

pour Homes et Enfunis ; aîusi qu'un Assottie |
ment complet de Cols, Collers, Chemises, Cha-
peaux et Casquettes, Valises, Porte-manteaux,|
Parapluies. et un grand nombre d’autres articles |
trop longs à énumérer, !

Venez au |

No. 172, RUE ST. PAUL, ,
Avant d'acheter ailleurs, i

RACICOF & PELLANT, |!

MATIN, 24 AVRIL 1858.

*svires.”

| PARLEMENT PROVINCIAL.
DEBATS.

CONSEIL LÉGISLATIF.

Séunce du 20 avril.
M. MAmiLToN préseute une pétition

des bunques du Iaut-Canuda, deman-
dant le rappel des statuts existant par
rapport à ln restriction du taux de linté-
rêt sur des effets de commerce à moins
de douze mois d’éhéance.
M. FERRER présente plusieurs péti-

tions peur le rappel des lois sur lustre.

Comité deu Subsldes.

Sur motion de M. Cayloy la chambre
se forme en comité pour examiner un
projet de subsides à accorder à Sn Ma-
jesté.
AL Garr oceupe le fhutouil.
Unerésolution formelle d'accorder des

subsides est votée ot le comité, après
avoir fuit rapport de progres, obtient le
perinission de sièger encore vendredi

Fraudes des Dépositaive-.

La chambre se forme en comité sur
le bill pour faire de meilleures stipula-
tions afiu de punir les fraudes commises

No. 41.

conversadon à propos de la mort de
Mme Dostorges1—R. Oui ; matnan ma
dit dans cette conversation, en présence
de won frére, que, dans Ia veillée, elle
s'était levée et que lu personne quiétait
là était assise sur un sofà et que cetto
personne ’ui n dit d'aller se coucher.
Alors mix mère dit qu’elle était allée se
coucher. lusuite vette personne est
veuve au bout du lit, a yvis un oreiller,
i wis sur le visage de dame Desforges,
qu’elle lui n senti roidir une janibe et
un bras; mwman a demande a cette per-
soune ce qu’elle fuisait-là et cette per- M. le col. Tacus présente diverses

: pétitions pour l: protection des voteurs! ment, Troisième lecture vendredi.
aux élections du parlement.
M. Bourron soumet le rapport du!

comité choisi anquel n été réfère le bill
pour amenderpartie de l'ucte passé à la
dernière session, intitulé: * Acte pour
amender ete de procedure de la loi!
commune, 1856, et faciliter les remèdes
sur les billets d'échange et effets prontis-,

M. VANKOUGHNET soumet Un bill pour!
amender les netes 20 Viet, chap. Gt
ayant trait aux appels criniuels.

Seconde lecture, jeudi.
M. VANKOUGHNET introduit un bill

pour tunenderles lois relatives aux émi-
grants; ainsi gunn bill concernant les |
testiuments.

2

1
—— }

ASSEMBLEE LÉGISLATIVE,

Séance du 30. |
Election de Runsell,

Après quelques débats rolatits à l'é-
lection de Russell,

{

‘DE HARDES FAITE S, | M. de proc-gén. MeDoxawn fait une ‘
motion de renvoyer an comité des pri-<
viléges et élections une pétition de M. |
Cayley relative à son élection. i

Cette motion est emportée. |
Premières Lectures.

M. GiLL introduit un bill intitulé:!
“Acte pour incorporer Ia compagnie de
navigation d'Yionaska.”
M. Rose iutrodnit un bill pour incor-

20avril. 39 port le Club St. James de Montréal et
_— Tec ee “7 {la compagnie du boulevard de la mou-
T A P Î S s E R i E S y

|

tigne de Montréal,
 

E Soussigné ayant regu son APPROVISION-
NEMENTde PRINTEMTS de

TAPISSERIES FRANCAISES,
Attire Pattention des Acheteurs sur son ASSOR-
TIME
prenaut toutes les variétés, GENRES er qualités.
Son Assortiment est maintenant reconnu le

plus éteudu dans lAmérique Britannique, et ne
sanrail être surpassé par aucun à New-York ou
Boston. .
H sera ajouté à son Afsoitiment actuel CENT

QUATRE-VINGT-TROIS BALES de

TAPISSERIKS ANGLAISES,
Attendus au com ——#cement de MAI

 

par le
L Fuae canelle KRIDVE OF INADA

CHarn OLCID
1® | Rue Notre-Dame,

Visé vis le site de l'ancienne
“lise Cathédrale du Christ.

17 avril, + #50 cm—J8

BRASSERIE
DE

>LAGER BEER
| DE MONTREAL.

 

JINFORME les amis d’un BON VERREde
. BIÈRE que je me propose d’'OUVRIR

| AUJOURD'HUI (Samedi,) 17 Avril,
à l'endroit ci-devant occupé par la Compagaie
: du Grand Tronc, coin de la Petite Rue St. Jac-
ques et de la Rue St. Lambert,

UN SUPERBE SALON DE LAGER BEER,
où je veudrai une Bière pure d’Orge et de Hou-
blon, Lreuvage rafraîchissant et salubre que nous
recommandons avec Lienveillance au public al-
téré.
On peut se procurer la BIERE au verre ou au

gallon. Prix modérés. service attentif, et ordres
exécutés au plus vourt avis,

JOIIN FLOCK.
17 avril, cm—38

JEMEMOENEN,
MM (5RK, WINKS kr CIE., pren-
| ° nent la liberté d'informer leurs
pratiques et Autres qu®;ls sont DEMENAGESde
la rue St. Paul à teurs nonvelles Bâtisses connues
sous le nom de BLOC BOYER, faisunt face au
Quarré de la Douune, le  Montreul House,”et sur
la rue des Commissaires (le Quai), le Bassin des
Bateaux à vapeur de Québec, où ils ont ouvert
leure Importations de Marchandises Sêches du
Printemps.

 

  
 

CTARK, WINRKS eT CIE,
Nos. 70, 71, 72 et 73, rue des Commissaires.

6 avril. am—33
eet.

COBOURGS, ALPACAS,
ES Soussignés attivent parficuliérement I'at-

tention des ACHETEURS sur cette ligne
de Marchantises, étant tout le Fonds d’une Ban-
queroute, Maison Bradford, acheté par les sous-

i .sigués.
CLARE, WINKS ET CIE,

6 aviil. am—33

DEMENAGEMEN"
MM R. MITCRELL ET CIE.,

E sont TRANSPOETES dans leurs NOU-
\ VEAUX MAGASINS, coiu des RUES
CRAIG et ST. PIERRE,oû 11auront constam-
ment en vente

UN GRAND ASSORTIMENT
D'APPARELLS POUR LE GAZ
EN CRISTAL, BRHLANTS, BRONZES,

Ere. Etc.

   ‘

Le Posage de Tuyaux à Gaz, le
Plombage ot la Fonte du Cuivre

Seront exécutés wvec SOIN et PROMPTITUDE.
15 avril. am—37

H. J. FLANDERS,
ARTISTE PHOTOGRAPHE ET AMBROTYPE,
Rue Notre-Dame,

Coin de la rue Synt Jean-Baptiste,
MONTREAL.

HOTOGRAVHIES Paysages, Mai-ons pu-
bliques et privée, ele. Ambrotypes des

personnes malades où mortes, pris à leurs demeu-
res, Copies de statuaire & gravure.

Les enfants sout pris, per le beau temps, dans  s.T.M.V. B.
Beauharnais, 20 mare 1858, 28

Bureau de Plnspecteur de la Cité, l’intervalle d’une a trois secondes. Le public es
Hôtel-de-Viile, invité à venir examiner l& spécimens.

Montréal, 21 mars 1858. 3 16 avril. 22-37

T ETENDU et MAGNIFIQUE, cam- |

Adralinistration de In Justice dans
Chicouthnt.

, M. le pruc.-gén. Cantier fait motion
| que vendredi prochain, la chambre se
| forme en comité général sur certaines
résolutionsrelativement à une meilleure
administration de li justice dans Chi-
coutimi.

| Hypothegues.

M. le proc.-gén. CARTIER fuit Une
fo Mam

{pêcher que les réclamations assurées
| par un privilége où hypothèque spécinle
sur les propriétés Lus-canadiermies,soient
{pexdues pur vente judiciaire subsé-
{ quente ou confirmation de Litre,
|, M- Manson demunde si c’est le bill
de Ja dernière session. . Pr
M. CarTier repond aflirmativement.
M. Donios pense qu’il vaudrait mieux

faire une réforme complète de la loi
d’enregistrement, qui est imparfaite,
que de la remanier ct erter de la confu-
sion.
M. CARTIER est d'accord avec M. Du-

rion sur la nécussité d'une réforme cor-
pléte; mais il ne veut pas intervenir
dans l’organisation actuelle des bureaux
d'enregistrement.
M. Laserce dit qu’il y a quelque

temps, M. Drummond a proposé de fire,
des cadastres de la tenure seigneuriule,
la buse d'un nouveun systéme denregis-
trement, dans lequel les hypothèques
seraicut enregistrées coutre la propriété
an lieu de Pêtre comme aujourd'hui
contre la personne. Un tel système se-
rait très bénéficinble au Bus-Canada.
M. TurcorTE partage cette opinion.
La motion est ensuite votée,

Tratté de Reciprocité.

M. Dorion demandesi l’attention de
M. l’inspecteur-général s’est portée vers
la nouvelle interprétation donnée au
traité de réciprocitée par certains em-
ployés des létats-Untis qui font grand
tort en important aux Etats-Unis, le
grain américain moulu auCanada.
M. CayLEy répond que le gouverne-

ment s’occupe de la chose.
Publication des Débats.

La chambre considère le rapport du
comité choisi pour la publication d’un
Miroir dt parlement, le comité recom-
mandaut que In soumission de M.
Thompson de publier les débats en fran-
çais cl en anglais pour £237 10s pur se-

 

subir pros Mssbens in Tor

soune « répoudu: “'Taisez-vous ou je
vous eu {vrai autant.” Alors,elle & sauté
à terre el il lui n dit d’allutuer In chan-
delle, que Nine Desforges a lâché une
couple de souilles. Cette personne lui
u donné la chandelle, s'est chaussée et
est allée chercher du monde.

par les dépusitiires, banquiers et autres,
Rapport hie bil est fit sans amende-

 

Maison de Trinité de Montréal.

Deuxième lecture du bill pear aug-
menter les pouvoirs de lu Maison de
Trinité de Moutréal.

Troisième lecture demain. |

 
A. Beauchamp; Vitaline Hébert,

| Le témoignage suivant d’Antoine
la chambre reprend les débats ajour-, Beunchamp n'offre rien de saillant ; ce-

nes sur la motion de ln seconde tec- fui de Vitatiue Iébert, femme de J. B.
ture du bill, pour consolider et amender| Bélisle, roule sur les relations intimes
les lois ustrires ct l'iunendement de M. qui existaient entre A. Desforges et la
Dorion pour réterer l'allinre à vus comité j prisonnière.
spécial, | La partie suivante mérite cependant
M. BExgAniN parle longuement pour: quelque attention:

ure rétérer le bill à un comité général. d'étais à la inaison quand ina belle-
M. Cimon se déclare opposé à Padop- mere est partie pour aller coucher chez

tion du bill. Aunt, Destorges. lille est partie avec J.
Lac chambre s'ajourne à minait moins, Bte. Desforges, lon partant elle me dit :

vinet minutes, Ki Mme Desforges mourait cette se-

nutine, pensez-vous que Ant. Desforges
viendrait aux noces?” Je Ini ai répon-
du: «Je ne pense pas qu'il vienne, ça

; H'aurait pas bien bonne mine.” La pris
Honneur le Juge en -sonnière à repris: = Pour dive hu vérité,
M. Juge AYLwIn. i ne l'aime pas bien fort, sa temme.”

Jai appris lu nouvelle de la mort de

Lois sur l’Usure.

  

 

jCour du Bano de la Reine.

Audlicner du V7 avril.

Présents :- Son
Chef et le

AFFAIRE DE SP. JEROME. ! - .
ACCUSATION DE MEURTRE PAR vou: pao! Mine Desiorges, le mardi au soir,
TOUFFEMENT LP DE MEURTRE PAR cs | 38 Prisonmére na diten partant que
PUISONNEMENT. (st Mme Destorges n'était pus malade,

Suite et 1 “elle reviendrait, mais que si elle était
(Suite et jin.) pioukule elle coucherait avee elle.

dsidore Legault —Vransquestionné. | Je n'ai pas été surprise d'apprendre
D. Votre mère vous n-t-elle recom- lt mort de ta défunte, parce qu'on n peu-

mande que duns le cus of vous reucon- 8° qu’elle n’était pas morte seule. Peut-
treriez À Destorges de ne pus lui dire que, être n'avons-nous pas bien pensé. Ce quivous étiez veun chez elle 1—-1t. Non, à fit peuser qu'elle n’étuit pas morte

D. Duns ln conversation gue vous, (Oute sente, c’est qu'on voyait qu’ils s’ai-
vez eu avee votre mère en prison, vous. maient tous deux. J'étais présente
n-Lelle dit que la personne qui avait quand JB. Desforges a dit que Mme
connuis le fil l'avait menacée si elle | Destorges était morte. I nous a dit qu’il
révélait cet acte 7—IR. Oui, elle m'a dit lavait couché là, mais qu’il avait veillé
que ces menuces l'avaient empéchée de ailleurs. 1} nous a dit qu'elleétait morte
parler. subitement dans li sut, qu’il avait dit :

D. Une menace telle que celle-là (“ Mme Deslorges se meurt, levez-vous
pouvait-elle avoir quelqu'infitence sur déne”
votre mére ?—R, Ma mère n'a pas un| La déposition de François Villeneuve
esprit Lien fort, mais elle a toujours |Toule sur la nature des relations qui ex-
bien fail ses afliires. istérent entre A. Deslorges ct sa femme
2 f)eaud votre mère vous à fuit l'u- Ut tendent à établir que cette dernière

ven en question, avait-elle Pair de crajn- Avait un vice de conformation.
re quelque chose 1—P. Ont, enr elle en Le témoignage de J. B. Cyr montre

aurtit parlé plus vite. que le muri de lafemme Belisle voynit
François Caron, de St, Canut dun matvitis «il su linison avec À.

| Par M. Mas. 2, >LC , Desforges. ; | ;
“faitesvois1 mana Linterrogatoire de John Liebert, huis-

whe fales-vous 7—R. Je: tiens mai-{sier, n'offre aucun trait nouveau; il ensonde pension. est de même de celni de Régis Cine-
D. « UIIUSSeZ-vous les prisonniers à fuette et de ceux d’Antoine Lucrsse,

In barre IR. Je ne conuais qu’Antoine Benjamin Roque, J. B. Frottier.
Deslorges, et ce, depuis qu’it est venu! Leurs dépositions paraissent constater
coucher chez luoi. ; lexistence d’un commerce illicite entre

bh. A quelle hicure A. Desforges est-il A. Desforges ct la veuve Bélisle.
arrive chez vous 1-10 11 est arrivé à La cour s’ajourne à lundi.
sept heures du matin.

D. Lui avez-vous parlé 1--H. Je ne
lui ai pas parlé, je lai vu partir.

D. Où étiez-vous quand il est arrivé ?

 

Audience du 19.

Emilien Valiquette, huissier, de St.
Jérôme.

—R. Pétitis à le grange. Le prisonnier
n’est pas resté plus que dix minutes à
ln maison, le matin.
D. Jurez-vous positivement que vous

ne lui avez pas parle dans Pocension en
question 7—R. Je ne me le rappelle pus.
D. Que s'est-il pussé là7-—R. I! est

reparti dix minutes après être arrivé.
D. Est-il revenu Je soir1—R. Oui,

vers six heures ou six heures et demie.
D. A-t-il parlé de son voyage en ar-

rivant 1-—R. Oui, il à dit qu’il avait ren-
contré l’homme qu’il voulait voir.

D. Avez-vous cu quelque conversa-
tion avec le prisonnier, ve soir-ldàa 1—P.
On parlait des gens qui se mariaient
avee des vieux. Le prisonnier dit qu’il
était dans cette position, que su femme
était plus vicille que lui. 11 dit que sa
femme était souvent malade ; qu’il es-
pérait devenir veuf bientôt et quil en
marierait Une jeune.
D. A quelle heure s'est-il couché ?—

R. Vers dix heures.
D. Où at-il couché ?—P.. Dans une

chambre, an pied de mon lit, sur ses
robes.
D. Est-il allé à l’écurie lu nuit 7-—R,

Unie fois à ma connaissance.

 

 maine soit adoptée.
M. TurcoTTE demande l'adoption du|

rapport. ;
Cette propusition soulève une diseus-

sion entre le MorEur et MM. LABELGE,|
Picué, Cimox, BRowx et SicorTE, For-
TIER, Bourassa, Morin, LEMIEUX, CAU-
cHon, etc.

Puis la question est mise aux voix cf
négativée par le vote suivant :
Pour:—MM. Alleyn, Archambault,

D. Le prisonnier paraissait-il agité ?
Le témoin a ordre de 116 pus répondre

à Cette question.
D, Qu’uvez-vous remarqué duns son

maintien 1—R, Je n’ai rien remarqué,
seulement il paraissait avoir mai à la
tête ct pensif.

D. Combien de fois s’est-il levé la
nuit IR. Une seule luis.

MM. Scott. Baby, Bellingham, Benjamin, Bucha-
nan, Malcolm Cameron. Carling, Caron,
Cayley, la proc.-gén. Cartier, Chapais,
Cimon, Dawson, Desaulniers, Dubord, |
Fellowes, Furgusson, Ferres, Gauvreau,
Harwood, Hogan, Jobin, Labelle, La-
berge, Lacoste, Luframhoise, Langevin,
Loranger, le proc.-gén. Macdonald. Me-
Gee, Morin, Morrison, O'Farrell, Panet,
Piché, W. F. Powell, Price, Robinson,
Je soll.-gén. Rose, Ross, R.W. Scott,
Sicotte, Simard, Sincennes et Turcotte,

Contre:—MM. Aikins, Allan, Beau-
bien, Biggar, Bourassa, Bureau, Burwell,
J. Cameron, Campbell, Christie, Clark,
Couk, Coutlée, Daoust, Dionne, Dorion,
Dorland, Dufresne, Dunkin, Xortier,
Galt, Gaudet, Gill, Gould, Hurtman, 11¢é-
bert, Heath, Holines, Le Boutilier, Le-
mieux, Macbeth, Donald A. Macdonald,
John S. Macdonald, McCann, MeKellar,
MacLeod, McMicken, Mowat, Munro,
Notman, Ouimet, Patrick, Playfair, Po-
pe, Walker Powell, Rymal, Wn. Scott,
Simpson, Somerville, Stirton, 'Tassé,
Tett, Thibaudeau, Wallbridge, Webb,  White et Wright,—58.

| —R. Oui, il a donné une dépusition de-
D. Avez-vous vu le dernier témoin ?

vant moi.
Ourappelle F. Curon.
11 a comparu et donné une déposition

devant le magistrat. 1 a dit dans cette
déposition que le prisonnier s'était levé
plusieurs fois pendant la nuit. La fem-
me du témoin « demandé au prisonnier
ce qu’il avait eu qu’il n'avait pus dormi
de la nuit, à quoi le prisonnier répondit
qu’il ne savait pas ce qui l’avait empè-
ché de dormir

Louise Bélisle, (fille de la prisonnière.)
D. Où demeuriez-vous dans le mois;

de janvier dernier 1—R, Chez M. Mel-!
chior Prévost, à St. Jérôme.

D. Etes-vous allé chez vous en jan-
vier 1—R. Oui, jy suisallée le dimanche
après l’arrestation de ma mêre.

D. Avez-vous vu votre mère ajvès
son arrestation 1—R. Oui, je Pni vue.

D. Avez-vous ou quelque conversa-
tion avec votre merc en prison I—R.

D. Connaissez-vous les prisonniers ?
—R. Oui; je connuis A, Desturges de-
puis vingt ans. Jétais dung Phabitude
d'aller souvent chez lui. Je m’en ser-
vius comme charretier. Un était dans
Phabitude de parler de mariage et il me
disait qu’il avait une femme qui n’était
pus commeles autres. Jai vu le prison-
nier aller à la messe quelquefois avec
sa femme et sa servante. Ji fuisait met-
tre su servante dans son banc et sa fem-
me se mettait dans Pallée quelquefois.

D. Avez-vous souvent remarqué cela?
—R. Quatre à cing fois depuis que je le
connuis. J'ai bien connu la défunte.
Elle jouissuit d’un bon caractère. A.
Desforges n’a donné à entendre que sa
femme Ctait incapable de remplir les
conditions du mariage et que s’il deve-
nait veuf il en prendrait une plus jeune.
11 m°n dit cela plusienrs fois.
D. Est-ce tout 1—R, J'ai aussi remar-

qué que la défunte allait traire les vn-
ches à une distance de 10 à 15 arpents,
tandis que la servante restait à la mai-
son. J'ai vu la défunte quatre à cinq
jours avant su mort; elle faisait son
train comme d'ordinaire, mais je sais
qu'elle était muladive ; elle était très
ménagère. Pai vu les prisonniers lo
jour même de Ia mort de la défunte,
vers Fou 2 heures de l'après-midi : ils
étaient tous les trois ensemble. Je suis
entré pour Voir la défunte. Elle était
couchée sur sonlit.

D. Quand êtes-vous entré 1—R. Lors-
que les médecins sont entrés pour faire
Pautopsie. I) y uvait deux chambres
dans cette maison, la chambre de la
défunte avait environ 94 pieds carrés et
l'autre environ 10 à 11 pieds carrés. Il n’y
avait commumication à ces deux chame
bres que par la cuisine. Elles étaient
divisées par une cloison, bien finic. Le
lit de la défunte étuit placé près du mur
et le pied faisait foce à la cloison de la
cuisine. Il y avait un sofa dans la. cui-
sine, je l’ai toujours vu là chaque fois
que j'y suis allé.

D. Quelle place occupait-il ?—R. Le
sofa était placé du côté opposé de la
chainbre de la défunte. La cuisine pou-
vait avoir 10 pieds de large sur toute la
largeur de la maison environ 20 pieds.
Le poêle était entre les deux portes de
chambre et était plus près de la cham-
bre de Ja défante. Il y avait environ 20
pieds du soft aulit de la défunte. N y
avait une fenêtre sur le derrière de chu-
ue chambre. Les prisonniers n’ont rien

dit devant moi. J'ai vu Antoine Des-
dbrges ct la prisonnière voyager ensem-
Lle. Ts venaient à Montréal,

Transquestionné,

D. Savez-vous si la servante payait  Oui, dans le mois de févriur.
D. La première fois que vous l'avez.

vue en prison, avez-vous eu quelque
pour In place du bane qu'elle occupait 4
—R.Je l’ignore.
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enim one ni = men eos Aoi taArmen era ro. ; ES à mour, A. Piché, J. R. Berthelot, C. W. Shueider =as q. , : a , insi en- |loin de réclamer une exception à CCS

|

(par F, X. B.) E. H. Merrill, H. H. Meri. . ; il ament | Suns doute qu’en parlant ainsi on p In d p - X. B.), E. H. Merrill, H. Merrill, p,
D. A. Desfurges était-il bon pour sa| lonne vertébiule, étaient d’un froid ea- Transquestionné. ; oeatJmpressiounée parleCôte on ne) uit que cet argentous viondraitd'An- prinëipes.” ST Laurent, Ë. E: Genand, Théophile Mieksn

femme ?—R. Je ne l’ui jamais vu la|duvérique. Les membres étaient rigi-| |] y n beaucoup de maludiesqui pro- connaît abneconnaîtra ent-êtreque lelgleterre. Mais commentse fait-il queles| Je wai pas. fait cettecitation pour
maltraiter. Ant. Destorges ¢tait un hom-| des. J'ai trouvé les yeux et lu bouclie quisent l’étouffement. Il y a différentes ya San POI Em ATE capitalistes anglais ne nous € voient pas prouver que les lois actuelles ne. de- FAITS DIVERS.
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certain que ln défunte était morte dans Darteur Craïs rappelé, Robiol na ire retomber toutla sans frets ar qle-tes cotes linancières m'est pas particülière, car je la trouve | lonper lez belles qualités de l'esprit et ducœur mes que nous avuns à déplorer. reu; sai isonuière € re 7 ips utlaché à € re , ae » < = ie ; : qu vidence semble avoir voulu prodiguer + àle temps. J'ai vu In prisonuièrecoudre Nous avons ouvert be corps de nou- | ons de TEaTo sur cette d’une place devinssent le soul thermo-' dans le passage suivant du rapport d’un da vofraneitpula prodiguer Dans la nuit du 10 au 11 courant, Llorsque je sttis entré duns la maison, ni vos Nous avons culevé d'autres par [OP 676 + = Le 5 vs mètre du taux de l'escomple et de l'in- comité de lu Chambre des Communes | pour s'habitrer au maniement «le Ja parole {deux grauges ct une écurie appartenant —vula défante deusou trois jours avant NUL NOUS avons eileve dantres pat | grande coupable, et à pallier, jusqu’à un ygdu capital. Cette opinion n’est vus, 12 leterre, de 1818 | ie echt! Jt parole. FE ee à 3 A© TA ; ties du corps pour savoir sil n’y avail: certain point, la nature des inculpations ER 4 Capital, Kelté OpITION 11 Est pas, d’Angleterre, de 1518, oo {La position tonte particudière que nous oecu-‘à V. Baillargeon, éer., J. Po, ont été dé-sa mort. Elle paraissait ussez bien, quelque trace de poison et nous n'en‘ él YL pe tr ] B Desforse pH il est vrai, celle de l’unanimité de ln: «3 Ce comité est d'opinion que le pons sur le sol canadien doit faire comprendre | truites par le feu, et il est indubitable A> 3 Dursonne uv “ivre : ace ue S : | slevées € J.B. 1 s. ‘ = ; . sav soi pass . : A _comme ume personite  pouvaul VIVIE Cvons découvert aucune. Le poumon|” ‘© Te vey roduit i" ses, sfpy Chambre ; il y à eu uue respectable mi- moment netuel est d’antant plus propice Lenousavonshe oinde former une estelle Me c'est l'ucte d’un incendinire. La Nicoencore quelques années. de second droit était consestionné. Le Corps Nuit eu li Crarge produit wn grand eflet yogi qui a'denzumndé queles banques à l'abolition de ces lois que de aet eeeeeee perte est évaluée a $300. feulsoir, j'ai fait arrêter les prisonniers en droit était congestionné. Le corps avait. gur les nombreux auditeurs qui eneom- à t treint 4 c’est la 1 AA , 1 était aussi la conviction du public canadien ; 1 as port# 0 R : (3 8 se a € Le, ; n 180 restre su à aus y ré lt + « - _ : , ‘ © As ; ; 1 rt
conséquence du verdict du jury. Ant (léjà été ouvert et nous ne pûmes chre brent In salle d'audience. Ussent restremtes ; tt c’est là aussi le de l’intérêt est au-dessous du taux lé- quand il encourageait l'Institut, soit par ses sym- !

 

; Un nommé Louis Lefebvre a été ap-
{préhendé comme auteur de l'incendie

ns AN à Ps 5 oe leet conduit devant les magistrats qui
dire, l'Institut a failli à sa mission. La bibliothé- : ant at jes . er a À 1 on
que, au lieu de se composer exclusivement d'on- PTOHONÇaNt Gui devrait subir son pro-
veges instructits, moraux et religieux, contient | €€S au prochain terme de In conr crimi-
des ouvrages considérés, non seulement parles ‘nelle, l’ont cependunt admis à cantion.

; eatholiques, mais par les chrétiens de tontes dé- —Cummuniqué.

sentiment de ln chambre de commerce gal.”
de Toronto. D'unautre côté, M. MacCulloch, qu’on

Voila done trois chambres de com- ‘ne saurait accuser d’être défavorable à
merce, composées des hommes les plus l’abolition de toutes les lois contre l’usu-
compétents quereufèrme notre province, ' re, dit a sun tour:
qui expriment, chacnue, une opinion di! <'Tant que le taux réel de l’intérêt

pathies, soit par de généreuses contrihutions.
Maibeuteusement, et nous regretions de le

 s’il étuit dans sun état ordinaire. Le fbie} A. Desfarges semble se ranimer. son
était de sit grosseur ordinuire. Lin vessie [yéère est trés pâle, mais calme. La veu-
iat tai dla ENT «Puy \ J ; ARbilinire était vide quand nous l'avons} ve Bélisle, malgré un sang-froid appa-

vue. Hn’y avait aneune apparence de rent. donne des signes d'inquiétude.
maladie dans les petits intestins, excep-| A sept heures environ, le jury se re-|
6 “te “nie sale : vers 4: NEW ;

té qu'ils conteunient beaucoup de vers. ! tira dans la chambre des délibérations.

Desforges paraissait bien agité ce matin-
la. Nous n'avons pu le ture surtir de
la chambre ou il étuit. Je nai pus
trouvé J.-Bte Desforges là le matin en
question. On l'A envoyé chercher.
Lorsqu'il est revent, J.-B, Desforges

 

  

 

   

  

   

     

 

  

  

 
 

   

 

Rs ; ! CC i C férente ; tandis que le solliciteur-géné- continue à être plus élevé que le taux nominations, commeessentiellement fatiles, irre- |: : ow nêté ss erveau . Co 2 s tle e taux pomuation : sient |avait Pair d'un hemm- qui avait com- Le TOGNON à Sle Lonesin. Le cerveau] 1! rentre à neuf précises dans la salle | vie t AS . ous oss me lévul, il évid ! Nove l nit le {ligieux et immoraux. Cette bibliothèque est ou-| —Le nom de M. Semmous, l'inven- LE; . étiit si décomposé qu'il est impossible | d'audience ral vient, a son tour, nous proposer une légal, il est évident qu’il y nurait le plus | verte, non seulement à tous les membres, mais a | ; ’ Imis un grand crime. “de dire duns quel état il était à l'heure| H | ‘fier de | Là quatrième manière de résoudre ce pro- grand danger a abolir fout-à-conp les! tonte personne étrangère : ‘teur des lunettes en cristal de roche du |, ; cde : :léta i ; are ; : : - ; ; . : =, Jo pers Pre. ; ; Brési ie MeN Dari ooransnestionné. iy « Le a Senne e greflier de In cour prend la pa- bléme économique. lvis contre Insure. II est certain, ete. Comme conséquence nécessaire de ce dépig-! Brésit, devient fameux parmi nous. :7 de da mort, IL y u des cas où l'examen| role et s'adresse à MM.les jurés: RS ; Let ; . ! sare. ! > on 9 EE Toute ne , visuel | TAd'ui toujours connu Antoir: Desforges le plus itioux ne laisse pas percevoir : ‘ers. Mari he Cris. , Selon moi,le solliciteur-général s’est: + Aujourd'hui, néanmoins, le taux rée] ble état de choses, la tribune de l'Institut et Toute personne qui sent l’organevisuel ? ‘1 Lou] £08 le plus munitioux ne laisse pas percevoir; < Les prisonniers, Marie. Anne Cris- o ooo , ; Pa i , d 2 la t t cen de 1 , ; ; Apour un honuête homme, lui vu pleurer les causes de In mort * i pin ] a Desforee et à. Destorre fait bien plus l’expression des désirs des étant au-dessous du taux légal, lP’ubolition répandà ralDeuil an moy ja e aquelle on (safliiblir en elle, est immédiatement CompLUE orl CUE ES 78 SES ° - “ pin, J.-5B. Deslorges À. Deslorges, ie . ps besoins de I: + pue ; Ying it + pates épaud à gran + PARIDI BOS compatriotes. ‘envoyée par ses is © agusi In UE:de matin ; ui été très surpris de le voir* MM. les ducteurs Edward Seottet A. | sont-ils coupables, suivant la manière ot Panquices que celle des besoins de pre tes lois n oflrirait AUCUN MICONVE- (les idévs les plus absurdez en fait de religion, ‘rue x PA ans a SE eh isi aflecté ct les deux autres prisonniers [ull corroborent ce témoignage, et la ‘la furine précisées dans l'acte d’aceusa- classe des négoeinns, en essayant de -nient, car aucun créancier ne demande- de mn6rale et de nationalité, TS here ame, portant de No. IV. LE:
agir si différemment. Je ne puis dire‘ cour Sujourne à demain, à Ÿ heures. ‘tan prouverà la chambre que les premiers’ rait le remboursement de fonds qu'il lui Denxfois la minorité àtenté deporter remé- ; Est justice ! car jumais on avait antantqui Pa envoyé chercher J. B Duslorges t Un les iurés révli ne réalisent aucun profit sur l'argent serait difficile de placer de nouveau a de à un mal aussi profond; elle n’a pu rns fait pour protéger ou pour guérir le mi-4 ler 4. 436 Ses. . : os 15 ré 2. fA - 4. : 2. SE ri Avenel : a her rye T4 :

i. Audience du 19. “ol vs rons us Mari Anne Crispi dont ils disposent. S'il en était AINSI, un intérêt aussi élevé.” ansospA Jigs : 70ir de la Création que Phonorab.e i PR
{AMEN DES M{DECINS. i Nous trouvons Marie Anne Crispin : be < aurai es CAT : . . ¢ 8 re à mat trie ons 1%EXAM A a I MM. les jurés sont appelés et répon-; vonpable, mais lu recommandons à le comment ces banques auraient-elles pu| Mais il ne suffit pas de fuire connaitre jorité ont ponssé l'oubli de la justice et de la dustriel sur lequel nous appelons l'a CetDocteur J. Prévost, de St. Jérôme. [dent a leurs noms ! den wo deln cour, et Ant. Desforge déclarer, pendant les trois ou quatre l’opinion de ces hommes compétents; il raison jusqu'à se refuser à eux-mêmesle droit de LENtion du public. peintJai connu la défunte. Je Pui soignée| Louis B ALD poet conpable a cour, ant. “estorges ‘dernières années, des dividendes de 4 y a d’autres sentiments qui, pour nous,| s'enquérir de In vérité des faits que nous avons i \ vendre au boreau du Pays, à l'in Kyle,; sav ce He 5 >, MD. ; v. ! ee : “méstre, soi ; 3 x + ialléguézs, ot que nous avons offert de prouver,: TT € ÿ , Le Iluatre où cing ans avant sa mort. Ælle! Os Hoyer, ; * . . our cent par seméstre, soit de 8 pour sunt tout aussi respectabies. "eux © Us, q TN Bye 1 vi. . , evelle

avait des calculs biliuires ; son tempé-. D. Avez-vous entendules rapports de | Ordre est ensuite donné d'emmener cent par a ct même, dans deux où Frois parler de ceux de la popul ion pres. ment & bee. (prete du Canadu Directory et eh joao
4 , s i ; : =; Vd pe , su , “les pri say | ü WC, CULUS 4 ï > 5 ü tio 25+ ju déni de justice à été accompagné d'un dé-

|

| ineipanx libraires français et an- 1
paca Le re Le AE es prisonniers. vert (Ke 21 6e SATA 4 pa ; j pagné d “les prineipaux libraires français et an es oùtait À 3. Je lui vuenprès sa l'examen du cadavre de In défunte ?—' ou cas, de 10 pour cent? (LÉcoutez ! écou- mtic as-Ce : s'est pro- . ides si révoltan i. + ; ;

ramment était frible el aivue apres sn I am 1 ead "ML Smith demande qu’A. Desforges , pou tt ( ç u’entière du Bas-Canada, qui s'est pro- ploiement d'idées si révoltantes au point de vue glais de Montréal, I’Jliroine de Chateai- pays.mort, le lendemuiin. J'avais été appelé: R, Qui, Monsieur. Lo. lori ;tez!) Les actions de toutes les banques ,noncée contre toute espèce de relâche. (moral et religieux, ce refns fait à une demande | 5 H.E "Cl ratie Agcnt : Cepour faire l'examen de Pestomae du’ D. Avez-vous jamais vn un exemple ; SE £ a fuse d'accéder à ln deman {Dien conduites sont avjourd’hui bien au- i pent dans la mise en force des lois ag,!Aisonnable o modérés n été célébré par desi rea E 5 revatier. Agent « coûte. : . - : ; st ; ; 1 CO refuse cl it 2der { siman- PR se ‘ . SAUVAZ 4 8 1 2 . . ’ &corps ct voir s’il contenait du poison, ! du passage d’un caleul bilinire détermi- de Ee Ne Desforcesdoit encore j dessus du pair et, taudis que toutes les « Luelles contre l'usure. Ces sentiments ne eonvammeusquenôtreprésonceà Tasteae | ; jd oFArrive au domicile de Le défunte, je nerla congestion des poumons?-—R. Non, Lire er 4 accusation d'em poisoune.: AUtres branches du commerce ou de sont pus les miens, il est vrai; mais je pouvait que contribucr d NONrTir cos PRISONS 81aere cera
fus introduit dans la chambre où elle) monsieur. Je n'ai jamais va aucun cus oi 3 we I “ylindustrie ainsi que les propriétés se reconnais, néanmoins, que le grand violentes, sans nneun espoir fondé de ramener EAU DE PLANTAGENET. Ex
gisnit. Llle était sur son lit, couchéelde passage de calenl biliaire causerlai mon : 5 à * d ., , (rouvent dans les conditionsles plus dé- nombre de ceux qui les professeut et les choses à un éiat plus raisonnable. | , —— , he re

ho . ; * A ue "si 3 2m > : + 2 J ire : 3 > vo: > - y ; ; resur Je vontre, Li tête tournée vers l'é-; mort, Cetle nmludie n’est pas propre à 1 *-1 cour sajourme jusqiia CEMELR, à favorables, nous vavons les actions de lear position dans la société on dans le Daus ces circonstances, ne voulant pas con- JOURlu rommodité des pratiques de l’ex! he urle droite } 3 bras s'écurfant de ch: voeurer l >sti in wmon ou la; He heure. be s hausser jusqu'à 161 de prime. IL © res le 1 ids € » | tribuer au mnintien d'une association que Hous | nité OUEST yue leurs afanes n’amêne: pe ntpane droite, les bras s'cearfant de cha- procurer la congestion dupoumon où la: muques sser Jusqita 10g prune. commerce leur donnent un poids consi- considérons comme dangereuse pour ln jeunesse ‘ pas au Dépôt cential, Place d’Armes, une prot , Deque côté d elle et les jambes droites. La. congestion cérébrale, et je ne vois au- Audience du 20. est par consequent inutile de parler, dérable. et pour le pays sous le rapport religieux, moral ; sion sera tenuepar M. J, D, HENDERSON, l'ainpartie postérieure du trone était crchi-\eun rapport entre l'affection du foie et La salle où siôge ln cour criminelle COMME l'a fait le sollicitour-géuéral, des; Ce n'est pas tout: je puis citer l’ex- |et national, nous adoptons, messieurs, le seul | Magasin du voit, Bâtisse Bonaventme, Bt imosée. On a pris le endavre et on In ln congestion du peumun et du cerveau. | it able. Le Joi ran t de profits mesquins réalisés pur les banques, emple de lu France où aprés un essai moyen maintenant à notre disposition en dépo- Mois prochain on établira aussi tue agence 0
placé sur une table, stx le dus, afin den Dans les eus d'étouli-meut, les yeux sont ‘ est comble, 3 cou oiPE de lorsque le privilège qu’elles ont d'émet-!de 14 années pend ant lesquelles sant devaut vous notre résignation comme mem- Vextrémité ist, de quoi avis convenuble sera ]ace: > MU, S 5, 1 Suns tes Cus ce ip YOURE curieux, À une heure, MM. le juge en 2 = ; SSL que Jae =) # ; on :faire l'antopsie. La partie intérienre cntrouverts. il y n de l’écume daus les
nous à paru Un peu ecchimosée, 1mais’
moins que Ja partie postérieure. Nous
avons procédé à l'autopsie en comuen-
çant par ouvrir le thorax. Nous avons
fait l’examen des poumons ol avons
tronvé le pounion droit congestionné et
le poumon gauche atrophié. Le poumon
gauche était uttuché à tout le côté de la
“poitrine qui fui est contiegü. Le cœur
contenait du sing noir.uinsi que l’artére
principale, l'aorte. Les parties voisines,
ainsi que le larynx, étaient dans leur
état naturel, lnsvi‘e, nous avons ouvert
l’abdomen, fait l'examen du foie et l’u-
vons trouvé congustionué et adhérant
normalement au dinphragme. Nous
avons visité la vésieule biliaire: elle
était contractée ct épuissie. Nous n’a-
vons rien découvert de partienlier dans
le reste de l’abdomen. Comme nous
maänquions des, upparoils nécessaires
pour fhive une anulyse duns Je cas où il
y ünrait en du poison administré, nous
fivons ligaturé l’estomac, à ses deux ex-
trémités, et je l’ai gardé chez moi jus-
qu’à la réqnisition du coroner.
A la réqnisition de ce dernier, cing

jours après la mort de la défunte, le duc-
teur Lurocque el moi avons procédé a
Pexamen du cervean. Nous avons trou-
ve Penveloppe la plus inunédiate du
cerveati congestivanée. Les ventrieules
du corveuu Contennient environ un
drachme d’épuanchement. Les membres

cavités du nez et de lu bouche. D ya
une lividité de la face plus ou moins
grande, soit gue la sufiveation ait étéplus
ou moins longue, H yn aussi de l’éeu-
me duns ls bronches, ce liquide est
plus ou moins visible suivant fa durée
de 'é¢louflement, Jl y a congestion des
poumons, plénitude de sung duns le coté
droit du cœur ninsi que le système vei-
neux ; Je côté gauche du cœur est vide
musi que le système artériel et conges-
tion du cerveau, Lus yeux sont toujours
ouverts. Après la mort je ne les ui ja-
mais vus fermés non plus git la ma-
choire.

D. À quoi attribuez-vons les conges-
tions du cerveau et du poumontelle que
décrites par le docteur Prévost1—R. À
une cause subite. Par une cause subite
j'entends par une cause venant du de-
hors de la maladie. Une personne pent
vivre longtemps avec un suul poumon.
I n’y avait rien dans les poumons pour
causer la mort, à l'exception de la con-
gestion. Le pussage du caleul biliaire
cause tue douleur vive près des fausses
côtes, des vômisseineuts, spusmes, coli-
ques, sueur fruide eŸ tune grande prostra-
tion des forces. Dans les cus où lu suite
est lu mort, il y u inflammation du pas-
sage et ulcération. J’ui entendu décrire
la position de lu défunte par les témoins,
et je ne crois pas qu'une personne morte
à la suite de causesbiliaires, anrait oc-

 
 c} le tronc, à part uue partie de la co-

chef Lafontaine et le juge Aylwin pren-
inent le fauteuil. Après avoir prononcé,
les sentences de tous les prisonniers qui ‘

cont été convaineus pendant le terme,
i M. le juge Aylwin fait venir a In barre
i Marie Anne Crispin et J.-B. Desforges.

An milieu d'un silence solennel, il
adresse aux deux conpables, une lon-
guc et terrible remoutranee, en les aver-
tissant de n’avoir plus rien à espérer que
dans lt miséricorde de Dien. ;

Puis Phuissier, ayant fait la procla-
mation d'usage, M. le juge Aylwin pro-
nonce la terrible formule:

“ La sentence de la cour est que vous-
Marie Anne Crispin ct vous Jean-Bap-
tiste Desforges, vous soyez rameng d'ici
à la prison commune de ce district et de
là à lu place de l’exécution, le 25 jnin
prochain, et là pendu par le cou jusqu’à
ce que mort s’ensuive, et que Dieu ait
pitié de vos âmes,”

Malgré sou stoïcisme durant les dé-
bats, J. B. Desforges semble terrifié,
mais sa complice. demeure impassible ;
elle jette sur l'assemblée un regard froid
ct où peut la voir descendre avec fèr-
meté le premier degré de Pescalier.
La foule s'écoule confusément et for-
 

(*) Lorsque toute l'affaire de St. Jérôme sera
finie, c’est-à-dire après le procès que doit subir
À, Desfurges, les débuts judiciaires complets,
avec le résumé de M. le juge Ayiwin, et des dé-
tails que le manquo d’espacs nous force de re-

tre des billets est évalué de 12 à 16 pour ‘considéra l’argent simplement comme
bres de l'Institat-Canndien.

Montréal, 22 avril 1558.
doar,

W. G6. SLACK, Agent,
cent de prime.

que c'était afin d'augmenterles profits
es banques. Les ciluts que produirait

ile bill dont nous nqus occupons, peuvent
être connus nssez fguilement. Les seules
valeurs sûr les volt

jles billets de commerce qui auraient
{moins de douze mds à courir. Ce pa-'de M. Jauhert, qui avait ¢
pier serait escomptt par les banques et
ces dernières, sc trdvant en mesure de
payer huit et dix'pour cent, ne tarde-
raient pus à absorber toui le capital flot-
tant de la province[Ecoutez ! écoutez.)
Après-cela, les banques uuraient un ca-
pital si énorme, qu'élles seraient entrai-
nées a escompter dis billets de deuxié-
me et de troisième drdre, au lieu de s’en
tenir aux signatures de premier ordre,
comme à préseut. Qu’en résulterait-il 7
C’est que les cultiÿateurs ct les indus-
tricls ne ‘pourraienf point obtenir de
bauques de l’argeit à rendre en trols
mois, et qu’ils seraient obligés d'ein-
prunter, à un inté:ât lus élevé, aux né-
fociants, qui trouvezaient les moyens
e faire escompter leurs Liilets à trois

; une marchandise qui se vend, se prête
Aussi, lorsque j'ai dit qhe j'aimernisà et sachiète sans aucune restriction, on

voir le commerceda numéraire entière-‘fut obligé d’ubundonner ce système et
ment libre, on aumit cutort de penser d’en revenir, en 1807, à un taux d’inté-

ret legal, Aujourd'hui, la loi frangrise
presque larelativement à l’intérêt est

; même que la loi canadienne.
: . : i Alin de montrer quels ¢tuient a ce su-

ws il serait permis de | jet les sentiments des hommesles plus
{prêter à plus de siz pour cent, seraient capulles de cette époque, qu’il me soit

/ pertnis de citer ce passaged’un discours
té chargé par

de gouvernement de proposer cette loi:
“ Le temps est venu, messieurs, où il

Sagit d’examiner si cette fixation est
nécessaire.

« Il suffit, pour la décider, de jeter les
yeux sur les maux qu’a produits et que
produit encore l’arbitraire dans les sti-
pulations.

“11 est reconnu que le taux excessif
de l’interêt de l’argent attagno la pro-
priété dans ses fondements ;
“ Qu’il mive l’agriculture ;
* Qu'il empêche les propriétaires de

faire des améliorations utiles;
« Qu'il corromptles véritables sources

de l’industrie ;
“ Que, par sa pernicieuse facilité de

procurer des gains considérables, il dé- mois d’échéance.- Le changeur ou broker
trouverait aussidahs cet état de chosus
une abondante mind de profits.
On a prétendu quecette loi aurait pour ‘ trancher, seront probablement publiés en bro- cupé une semblable position. chure nar un de noë collaborateurs. effet de rendre l'abgent moins cher.

|
t
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tourne les citoyens des professions utiles
et modestes ;

« Enfin, qu’il tend à ruiner des famil-
les entières et à y porter le désespoir.

R. Trudeau, L. Renaud, V. Hudon, F. X. Pra-
zeau, A. Jodoin, fils, Pierre Hudon, G. Quevillon,
J. A. Gravel, L. J. Béliveau, Jac. Grenier, Jacq.
Al Plinguet, Nap, Bourassa, F. P. Pominville,
L. C. Barbeau, Louis Monat, 8. (iélinas, C. A.
Weilbrenner, John Pratt, G. M. Prévost (par L.
L. V.), A. B, Montmarquet (par F. X. B.), J. Be-
noit, J. Barsalou, Marc Camphell, Ant, C. Bronz-
seau, L. Labrèche-Viger, Hector Fabre, S. Lesa-
ge, L. A. Jetté, Adolphe Germgin. L. O, Lyoran-
ger, E. d'Orsonnens, Charles Ouimet, L. C, Gra-
vel, M. C. Desnoyers, À. Pepin-Laforce, M. Lau
rent, O. Berthelet, A. Gariépy, Louis Marchand,
A. Ouellette, Octave Ouellette, Eusèbe Onellet-
te, Louis J. Lamontagne, J. A. Moussean, Azirée
Béliveau, Maxime Monette, Edmond Gravel, Jo-
seph Corbeil, T. Turgeon, M. Doyon, Jérôme
Grenier, Candide Roy, L. Laberge, Lonis Lesage,
T. Préfontaine, H. Béliveau, L. St. Jean, A. La
pierre, A. Elie, Thomas Wilson, A. P. Jodoin.
C. 0. Beauchemin, Jean Leclair, Chs, Marchand,
Cha. Soupras, N. Berthiaume, P. Mathieu, Louis
Del.agrave, 1.0. Franchére, G. H, F. d’Escham-
bault, J. P. Rottot, D. W. Brunet, Sinaï Prévost,
Charles Stuart, D. Masson, J, B. Couillard, H.
Cutté, Louis Gauthier, L. G. Fauteux, John A.
Lectiore, Léonard Beaudry, L. P. Boivin, K. K.
Beaudry, Z. Chapelean, M. Bertrand, Herméné-
gilde Hébert, James Shay, U. Benoit, J. B. Ma-
rion, D. Nault, J. N. Beandry, P. Garnot, P. 8.
Murphy, E. A. Dubois, {,. Beaudry, J. W. A. R.
Masson, Joseph Beandry, P. J. M. Cing-Mars,I.
Lnfontaine, Ç. H. Beaulteu, L. Blean, Séraphin
St, Onge, Louis Perranlt, Jean Gariépy, T. Che.
Payette, N. Marion Lebcau, Edw. Ranson, H. M,
Perrault, I, D. Duvernay, Jos. Parant, J. Comte,
À. Vincent, A. Paradis, J. Jodoin, B. Pesrochers,
Edouard Montmarquet, C. Mclangon, Joseph Me-
lamçon, Charles Desrochers, Fre. Lamoureux, I.
G. Dubois, E. J. Barbeau, Pierre Dewers, J. «Le commerce lui-même est bien
Perrigo, C. E. Belle, G. Clément, P. O'Leary,

No. 4, Place d’Armes.
| 2 mars.

ererm
| CREME DE WOODLAND.— f'omnade pour em-
; bellir les cheveux, très bien partumée, supérieur
À tout aiticle d'importation française et à moitié
“prix. Pour faire les cheveux des damesil n’a pas
d'égat, il leur donne une apparence brillante et
soyeuse, Il fait friser les cheveux des messieurs
le plus naturellement possible. It entève les pel-

|lieules de crasse, et fait que la chevelure à tour
ljoura l’air d’avoir été fraîchement lavée, Vents
en 410s el en détail.

P. FETRIDGE er CIE,
Propriétaires de la Crême Woodland,

281, Broadway, New. York.
Agents pour la vente en gros et endétail, S. J.

Lyman et Cie., Mentréel, Place d’Armes.

~ —~

§ 5 § §
«« Unez-en une fois, vous ne l’oublierez parmis.”

AT n0> lecteurs désirent un article de première
V) qualité pour la toilette, qu’ile achôtent le
Baume Persien (Persian Balm). C'est un spé. t-
fique unique pour nettoyer les dents, se fairs la

barbe, su laver et arrangerla tôte, et embellir le

teint, enjever les taches de la peau, graine de

rousseur, lentilles, verrures, etc.
En vente chez tous les droguistes.

L. S. BLODGETT =r CIE,
Propriétaires,

Ogdensburgh, N.-Y.
MM. Lamrroves o CAMPBELL, ,

y lavents en gro:Agents pour la ven Montréal.

ESSAYEZ 0E GRAND BPECIFIQUE.

 

 Augustin Laberge, fils, Cléophus Leduc, A. Da-

ter août, b b f—

  

3 |

  



ni

oir
di.

1di
n-
ry.
To.

de
oti-

we
que
‘rû-
*in-
ne;
Inns
tion
de

ilils

ane

ta
qui,
s'est
cri-

ant,
ant
dé-
ble
La

ap-
die
, en
pro-
mi-
ion.

Lent

era

res, 

U
F

 

P
E

 

Ad

 

 

PAR LE TELEGRAPHE.

Liane DE MONTRÉAL.

(Rapporté pour le Pays).

CONSEIL LÉGISLATIF.

Séance du 22.

L’acte pour amender l’acte de procé

dure commune est référé au comité.

Le bill pour pourvoir à Penregistre-
est Ju une sesonde .

ment des débentures J

fois et renvoyé à uu comité.

Séance du 23.

Une pétition de John Montgomery

demandant des compensations pour per-

tes subies peudant les troubles de 1838

est discutée et rejetée.

 

ASSEMBLÉE LÉGISLATIVE.

Séance du 22.

Lecture d’un bill pour amenderl’acte

au sujet de la eruauté efivers les ani-

maux dans le Haut-Canada ;

Pour incorporer ln compognie des ter-

res du St. Laurent et de lu Buie des

Chaleurs;
Pour désunir Huron et Bruce.

Troisième lecture du bill au sujet de

la Maison de la Trinité à Montréal.

L’examen des officiers rapporteurs à

l'élection de Lotbinière est repris.

Séance du 23.

Ordre de former un comité pour con-
sidérer les amendements requis dans la
loi municipale du C. E.

Tlusieurs bills sont lus pour la premiè-
re fois.
La chambre, en comité général, em-

porte une résolution déclarant que le
comité de Chicontimy sera divisé pour
les fins judiciaires.
M. Cauchon appelle l'attention de la

chambre surle fiut qu’hier soir M. O'Fir-
rell n fuit motion pour que M. le prrési-
dent donne Pordre d’ameuer neuf té-
moins à la barre, tandis qu'il y à main-
tenant 14 personnes nomunées. M. Cau-
chon pense qu’on a abusé lu chambre.
Après quelques débats à ce sujet, on dé-
cide que l’affiire en restera là jusqu’à
eu que M. O'Farrell suit présent.

 

-
ARRIVÉE DU CANADA.

Halifax, 22 avril.

Le Canada, parti de Liverpool le 16
courant, est arrivé aujourd'hui à midi.
Les nouvelles sont importantes.
On a des dates de l'Inde jusqu’au 15

mars.
Les tronpes anglaises avaient utta-

qué Lu:know et la ville était tombée
sous leurs coups.

Les rebelles s'étaient enfui de leur
forteresse, poursuivis par la cavalerie et
Partillerie anglaise.

Ils n‘uvaient fuit qu'une faible résis-
tance.
Rien de nonveuu de la Chine.
En Lurope les évènements sont suns

grand intérêt.
Le grand jury a trouvé des true bills

contre Dernard, Allsopp, ete, pour avoir
félonieuscinent essayé de tuer Pempe-
feur,

Le commerce est toujours lourd.

 

 

DECES.
À Ste. Thérèse. le #2 du conrant, Dame Jean

Nicolas Trudeau. veuve en premicres noces de
feu le doctenr William Huston, sœur de Joseph
lerthiaume, marchant à Montréal,

  

L'INSTITUT des ARTISINS,
( UVERT CHAQUE

teroys, à partir de
   OLR, pendant quelque

LUN DE, #2 Avril 1858,
UN SPLENDIDE MIROIR MOUVANT

DES

TABLEAUX DES BUNYAN!!
Composé de SOINANTE SVENES MAGNIFI-
QUES avec personnages de graudeur naturelle,
illustrant

LES FAMEUX TABLEAUX DE BUNYAN
oU LES

PROGRES des PELERIXS

Cette œuvre d'art sublime et unique a été
printe par les éminents artistes Huntingdon, May,
Kyle, Crosby, Church, Dalles, Dariey«1 Dugan,
«telle est reconnue, par les principaux jourraux,
les artistes et les juzes éniinents supérieurs à tous
les ouvrages qui aient jamais été exposés dans cr
pays.

Ce merveilleux miroir d'un rêve surprenant
coûte plus de $10,000.

LEZ Entrée, 25 cents; enfants, demi-prix,
Kf-Portes ouvertes à 74: le Miroir commen-

cera a touiner à 8 heures précises.
Exposition MERCREDI u1SA MEDIA TROIS

he wes de Papiés-midi. Portes ouvertes à DEUX
heres. Brochures deseriptives de cette g.ande
pe nture, & la ports —Prix, 10 cents,

Des arrangements libéraux seront futs pour
l'a [mission dex école.

ROBERT I. GREENWOOD,
Directeur et Progriétaire.

am — 33

 

10 avril

Apprenti Demandé.
OF demande nn apprienti, 8:6 de size 3 dix-

repl nes, pour sevir dans le commerce des
marchandises sèches. On désire gil suche lire,
Écrue et paser ui peu Pa i

Sadresser à ce bureau.
22 mois,

   

19

flaison de Pension.
M J ROBERT informe ceux qui dési-
atl. CTeatent se mettre en person, qu'il
oceune maintenant lonte cette vaste maison, sis

tude Rue Ste MARIE, No. 40, et pent, en consés
qrence, accommoder huit on nend Messiewrs,
ams confntablement que possible, à prix mo-
“êres,

24 avril,bi
 

am —40

A VENDRE
AU BUREAU DU “ PAYS”

Bt chez les Libraires de la ville

A.X/Me

ES créanciers à la succession vacante de fer
ÉTIENNE RUFtANUE dit LAVIVLETTE, €v

sou vivant cultivateur de la paroisse de Château-
guay, Distriet de Beauharuais, sont pur les pré-
sentez notités, que JEUDI, le SIXIEME jour
de MAI prochain, à ONZE heures de l’avant-
midi, au Bureau du soussigné, Notaire au dit
lieu de Châteauguay, il sera procédé à la nomi-
nation d’un curaleus à la dite succession vacante,
le soussigné étant autorisé par ordonnance de L.
Beaudry, Ecuyer, Protouotaire de la Cour Supé-

- |rieure du dit District.
LOUIS DESPAROIS, N. P.

Châteauguay, 22 avril 1858, 40

| Vapeurs de
Outaouais.

    
= Te

MONTREAL À LA CITÉ D'OUTAOCAIS,

Voyage fait de Jour.

LADY SIMPSON... Capt. H. W. SHEPHERD
PHŒNIX. » Capt. D. MacLAcHLAN.

 
ES Vapeurs ci-dessus voyageront durant la

4 saison de 1858 en connection avec les Che-
mins de Fer MONTREAL et LACHINE et CA-
RILLON et GRENVILLE, pour le transport des
Malles et des Passagers entre Montréal et lu cité
d'Outaonais.

 

 

  COMPAGNIE DE NAVIGATION TT
- Un CONVOI quittera le DÉPOT de CHEMIN

ide FER de la rue Bonaventwe, à SEPTheures!
DE

MONTREAL A TROIS-RIVIERES. ; chaque tintin (les dimanches exceptés). pour se
—_— {relier à Lachine avec le vapenr Lady Simpson

A VIS EST PAR LE PRÉSENT DONNÉ par | pour Carillon. De là, les Passagers seront trans-
les soussignés, cing des Actionnaires de la portés par Chemin de Fer à Grenville, où ils re-

dite Compagnie, qu’une ASSEMBLEE de tous joindront le vapeur Phanrt arriveront à la ci-
les Actionnaires est convoquée pour avoir heu té d’Outaouais le méme soir. Les Batraux arrê-
an BUREAUde la dite COMPAGNIE, SAME- leront à toutes les places importantes le long de ;
Di, te PREMIER MAI prochain, à DEUX heu- 1a rivière, pour ylaisser les Malles «t les l’assa-
res de l'après-m-di, pour recevoir le Rapport du gers.
Comité de Régie sur les opérations de l’année Plus amples informations, aussi bien que des‘
dermére, et pour procéder à la nomination d’un ‘ BILLETS de RETOURet d'EXCURSION à des ;
NOUVEAU COMITE de REGIE pour année | prix raisonnables peuvent être obtenus au Bureau ;
courante, tulle élection n’oyaut pas eu lieu à l’as- {de lu Compagnie du Cheminde Fer de Moutréat
semblée convoguée pour le donzièine jour de et Champlain, 67, rue des Commissaires, au L'é- ;
mars deriiier. pôt de la rue Bonaventure et à bord des vapeurs,

(signé), Cette ligne est sans rivale tant sous le rapport |
F. F. MULLINS,
V. HUDON, ,se à travers les distriets les plus pittoresques

! ROY eT FRERE. “comme les plus intéressants du Canada.

FERRIER eT CIE., ty - ; 1
I GALARNKAU eT ROY, j N, B.—Lu fret destiné pour cette ligne doit

! (Certifié),

|

|

   

de "économie que du comfort, tandis qu’elle pas- 
  

J. H. TERROUX, êtrelaissé au Dépôt dela rue Bonaventure avant |
Seet. | SIX heures PML, si Don veut qu'il puisse etre”

20 avril. 39, hansporté par le bateaule lendetnain matin. |
Pers es ee ©A TI ATT TT| ZAavril,LL LL4 ro

A. MCCONOCHY,  (CONPAGNIE du RICHELIEU.
{PLOMBIER, POSEUR pe GAZ

| ET

 

NOUVELLE LIGNE DE VAPEURS ‘

 

{
| . ENTRE |

Pondeus en Cuivres MONTREAL ET QUEBEC.
TRANSFERA SON :

| BTABLISSEMIENT |
| LE 1er MAI PROCHAIN, ! !

Les Neufs et Elégants Vapeurs |

| VICTOR I A ET NAPOLEON ;

if \NT COMMENCE leurs TRAJETS REGU-|

0 LIERS entee MONTREAL et QUEBEC, |

De la Rue des Récullets d son

YOUVESD BT WASTE HAGAS
; Ro, =-- RULE CR IG "

TE Se let VOYAGERONT REGULIEREMENTdu-;
ENTRE LES ljaut la saison comme suif :— |

RUES BLEURY ET HERMINE : Le Yapeur VICTORIA, '
MONTREAL, : Capt. ST. Louis. partira pour QUEBEC tous les

LUNDI, MERCREDI et VENDREDI, à SIX |
heures P.M,

Le Yapeur NAPOLEOX,
!Capt. Core, partira pour QUEBEC tous les
< MARDI, JEUDI et SAMEDI, a SIX h. P.M. |
| —

; Pour FRET et PASSAGE, s'adresser à bord;
leu aux Bureaux, coin des Rues St. Joseph et des ;
! Commissaires. JOHN LEVY

LIMITE SESQUAL Ten SME %

Iy,

 

  

| 24 rid,

 

Ï

 

SEITE 20 avril.
  

 

OUEMIX

+

LEPAYS.
la Malle de la Riviere! N EW-YORK ET BOSTON.

 

CHEMIN DE FER DE MONTREAL ET
CHAMPLAIN,

EP: IS et après LUNDI, 19 AVRIL, le va-
peur IRON DURE laissera son Quai pour ST.

LAMBERT à 2.00 et 4.00 P.M., se reliant avec
les Convois our Rouse’s Point, et là avec les vu-
peurs du Lac Champlain et le Chemin de ler
Central da Vermont, et les Chemins de Fer de
Ruthland et Buslington, pour Burlington, Boston,
Sara‘oga, Troy, Albany et New-York, ete.

Les l’assagers par le Convoi de 2,0) PM,
prennent le Vapeur où les Chars à Rouse*s Point,
et arrivent à Boston le lendemain à midi et à
New-York dans Paprés-midi.
Ceux par le Convoi de 4,30 passent la ruit à

Rouse’s Point et arrivent à New-Yo:k ou Boston
le lendemain soir.
Un Convoi quitte le Dépôt de la Nue Borne

venture à 9.30 A.M., se chant id la Jonetion de |
Mooeravec les Convois pour Plattsburgh, Og-
densburgh, Pottsdum, Watertown, Buffalo
POuest.
K37 Par cette route les Passagers se rendent à

Buftalo en vingt-denx res.
H y aura un Convel a 5.00 pour Hemming lord

el les Stations Interméduires à 6.00 ADL

DIV ISION LACHINE.

LES CONVOIS QUITTENT

 

  

1ei

    

  

 

   
MONTREAL: : LACHINE:

7.00 AM. } 8.15 A.M.
9.30 she =

3.00 P.M. PM.
430 "+ | 5.30“ ou à l’ar-

| rivée de Lady Simpson,
W. A. MERRY,

Secrétaire.
aa—5517 avril.

 

   
DE FER DU GRAND TROXC.

ARRANGEMENTDE PRINTEMPS. |
DIVISION EST,

E BATEAU à VAPEUR TRAVERSIER |
de fa Compagnie quitte son Quai au pied de

la Place Jacques Cartier, comte ci-dessous, |
avec les passagers: |
Pour QUÉBEC, ISLAND POND et i

les Stations intermédisites..... 5.10 A.M, |
Pour PORTLAND ot BOSTON jase

sant la nuit a ISLAND FOND... 3.40 P,M.

DIVISIONOUEST. |
Les Convois quittent la Pointe St. Charles!

comme suit : |

Convoi Exprès pour TORONTO, ar- !

|!
rétant aux principales Stations... 8.00 AM,

Caonvoi du soir pour la Malic et les
Stations intermédiaire …… 8.30 P.M.

Pour toutes aotres informations, voir le Tableau
des heures dedépart, ete, de la Compagnie.

   

 

 
Ces Canvois se relient a Toronto aver les Con- ||

“vois Exprès du Chemin de Fer Great Western
our Hamilton, Détroit, Chicago et toutes lesP 3

VE (TES PAR ENCAN.

PAR FISHER er CIE,

 

VENTE DUN

NE45ÉEEELNCRR
EN NOYER NOIR.

VAISSELLE
D'ARGENI, PLAQUEE, Cristal, PORCELAINE,

PIANO TRES SUPZRIEUR,
LUSTRES MAGNIHIQUES,

VOITURES, TRAINEAU, ROBES,
A. NIE ORNL RI TAL Ww

Mardi, 27 courari,
Les soussignés vendront A 04 récidenee du

Doctour ARTHUR FISHER,
(Vissdvis ifitel Ofterwea, Kae MDa

rE. SL.©

Tout son

MOBILIER MAGNIFIQUE ET SUPERIEUR,
Comopost en Partie de: —

Sofas, Beigêres, VDercsuers, Fanteuils ea A op
Fabies de Salon, à Jouer, Manger et à Guvia, pe

Buflets, Conrmodes, Lavabns

Exerllente l’endute, se montant tous les S tonrs
Bahlinthèque en Noyer Noir, Garilerobes, Pirates
Uu beau et graud) Secrétaire en Censier avec des

Rayous de Bibliothèque
Commoidrs, Pers de Braxetl.« et autres
Tories cirdes, Matelas, Oreilly, ete,
Peete de Vestibule, Sidon, Sourd, de Cuisine ci

Ustensiles de Cu

 

   

  

 

te

—avee

Un assortiment de Marnais, Douthes €
Soile supérieure de Chasse pour Diane
Selles et Bridrs, Cutter Folder breveté
Appareil eo Fer pour clrauffer à Le vaneur
Un Lot de Bois

Suns

—_r

Une excellente VACHE a LAIT.

Vente à DIX heures.

Les Voitures, Trafreaux et la Vache serum!
mis en vente à UNI heure.

FISHER vr CU,
. lncauiteur,

21 avril,

JZUDI,29 AVRIL,
LES SOUSSIGNES VENDRON'F,

A da rds lene ue

R. PILKINGTON, ECR,,
No.7, PLACH LARTIGUE,

MUR SERREOOHE:,

(Hunt de la Rae St, Deux,

TOUS SES
po a ~, .

MEUBLES bE MENAGE,
Consistont en partie en:—

Un Elégant Phare en Acajou, gre
par Stodart, de Londtus
pninées

Une magnifique Table de Core, tinitée en Mat
bre Itniea

Rileaux de Frrôtre en riche
ais, aver Corniches doré

Un joti Chilfmnier eu des

deur rovenne,

«saut evalé le

Caëhenire Fran-
5

  
en MarsGolda

  

VENTES PAR ENCAN. |

PAR JD. BEKNARO er CIE, |
[EE i

Co Fords de Danaueconts |
br |
2 7709 TacPFOURAURES

LL SERAVENDU j
An Magasiir de

PM, GG. Mel VER.
Hve Norrr-Damt,

MERCREDI MATIN, 28 Avril,
leur le Bonétue de ses Créanciets,

TOUF SUN

Fonds de Commerce de Prix,
Comprenant

TOUS Lit ARTICLES DESIRABLY

Dans la ligue de

FOURRURES ET CHAPEAUX,
En ua s+el Lot,

A TANT DANS LE LOUIS.

 

Presque toute ess cles sont neufs

Le Ennds sert vends a cles ee
les nor des builets approuve,

Vento @ ONZE brares AM qués sr.

Par onlre des Syadive,

oD DERNALD er Cr

Ltious Hiberas

 
 

slasl. i
eraA

1 ;

MOBILIER
Brees precicux

AVENDR
Le sodiquér sut lors pus

J.W.A.R.MASSON, EC?.,
ai quitte cette ville pour Voyager on

Fnropeo

A MNUTPRE EN VENTY,

ENCAN FURL

MERCR-BI HD MAL,

t los jours suivants,
A SA RESIDENCE,

158, RUE DORCHESTER, OUEST,

UN MOBILIER
Très précieux et couteus,

DIE LA AANCFACIURE DE HE LOX,

(A
Py

x1
-

7 on

 

   

PAR IC,

™

wins gat] pen soit disposé préalablement
par vente pavés)

Composé de

COMMODE Mas Pig
TES en LOIS D LU
APPAR VE MENT ot

SEEN TR
MOBILE

Sonal

 

Ug vipa bes Ghaces Frag vases da gran le 4)
lHeetiston Sun Frond

Lae Gat, fae

 

     

$p'aquéess Het

   

   

bre fort asx de Doane er Booed Cl

. : ; | ue : places iv Ouest. . . . . Un ser de Tables eo Papie viohes

I A SEMMONS er CU: informent, | ‘ 2 | NOTE.—Les Convois du soir pour la Malle Una Berçause en Acnjou— Sas Bente sculpté de fans, Fable de Part ate et

A i le 4) var le présent, le Public qu’ils! SF oc dUkl quitiant Montréal et Toreuto le Samedi goir, pas-; rocain Varin

“ont positivement lunité leur séjour en cette Cité Fee BIC oT { serontla journée cu Dimanche à Kingston et pro- 17 ili Service § Diner ’areetaire . ‘

au br Mai prochain. ; : abyHESantes ie Lu a heure Ordi Le LunMA | uti series re Torre MOBILIER DE SALLE À DINER.
Uestavec plaisir qu'ils motient devant le Pu- = £ 5”. W. sSHANLEY, | Un magrif Tableau a PHutle—Le Vitae Vursolle «da plus hide

ble quelques cotes de Le-ties qu'ils ont reçues | LE VAPEUR TERREBINNE, i Gérant Général] ni-te avesple de \ilkie ©

depuis bei é our tri. en foveurde leurs célèbres CAPT. VOLIGNY, 20 avri. aa— Candélabres, Artucles en Cristal, Tapis, ete Fotde en pu ut alé av

Livitettes, que Fan ne peut se procurer qu'à leur: !
Bureau, { \7OYAGERA pendant la saison, entre TER-

. ; V REBONNE et MONTREAL arrétant a
No. 210, Rue Notre-Dame, (LACHENAIIL LIASSOMPTIONPETITVIL:

LAGE, VARENNES er BOUCHERVILLE,
EN HAUT. | tous les LUNDIS et JEUDIS, laissant son pre-|

“miler Quaid 3 heures A.M., et vice-versa tous les,
MARDIS rt VENDREDIS à 4 heures P.M., et

“tous les SAMEDIS MATIN a 5 heures AM.
Toner - A - lanêtart aux places ci-dessus et au Baut-de- !
Dreshytère. Lactone, 17 avril 1558. pie, et vice versa à 1 heures P.M. le mème

MM. Simons et Cie, i fait usage pen- jour,
dant queique temps d'une paire de vos fLoinettes 13 avril.

en Crstal de Roche du Brésil, et je prends la His!
tert de dite que j'en ai été es content, vu,
quelled re faticaent point la vue comme toutes
celles dont Pai fait usage juspsà présent, et que
Je puis hire et écrire avec elles aus-1 bivn la nuit!
que le jour.

Jeseie, Messieurs,

Votre obéiesant serviteur,

J. FLANAGAN.

wd avril

Crh PIFICATS DOMTÉTIQUES.
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COMPAGNIE |

DE VAPEURS OCEANIQUES
DE MONTREAL.

   — |
MW, Bemmons otf Cre, —Jde me sers depuis i

queique temys de vos Luneites améliorées en’
Cristal de roche du Brésil, et c'est avec plaisir ; sde P ière Classe, à héi
que je vous ir forme qu'elies sont de Leawcoup v Pa fw Premiere “tasse, à Bô“ce.
supérietires à toutes celles dol Pai fait usage |"C1 Inns noms:
jusqu'a present. LINDIAN,

Votie ete, I NORTH AMERICAN.
INOVA-SCOTIAN, neui
* BONEMTAN, neuf

; i Bn vertu d'un contrat avec le Gouvernement du
y C'est avec plaisir que je recommande à tous: Canada pour le Transport de la Malle.
ceux qui, pour quelque cause que ce soit, sont,
obligé» de faire usage de Luriettes, colles de Cris- |
tal de Rohe du Brésil manufactarées par MM.
Semmons el Cie. Je suis d'opision que leur

| Agrutestun Opticien pratique et liévrigue, pars
attement au fait des fois de l’optique.

RE iad |

es |
AETTELigne est composée de puissants Va-

ANGLO-SAXON,
NORTH BRITON, n.
HUNGARIAN, neuf |
—, neuf

 

WM. EWAN.
Monn cal, i7 avril 185%,  

 

DATES DES DEPARTS DE QUEBEC.

Samedi, 22 mai Samedi, 28 août
Samedi, 5 juin Samedi, M septembre
Samedi, 19 juin samedi, 25 septembre

; Samedi, 3 juillet Samedi, Ÿ oc obre
N seule es verte: me - Td pie a ,
Non seulementles vertes mais encore les mot. Samedi, 17 jutllet Same, 23 nciubre

tures sont faits d’après ces lois. + ; : <,
> i Sa re ie 3 1T Te ;Quant au Cristar Brésilien, 11 est peut-être le Samedi, 31 jullit edi, 6 novemb {; : ; ; S li, 1H août Samedi, 20 novembre

meilleur et le plus clair médium microscopique aimes, * !
qui soit en usage par les Opticiens. et il y a une [ ’ € + Ô 085

aussi grande différence entre ce Cri-tal et les ver- PRIX DE LA 1 RAVERSÉE
1es qu'il peut y en avoir entre une chose et une De Québec d Liverpoll.
autre; ronseulement pares qu'on ne peu: pas Cabine de 566 à $80, suivant ‘accommodation.

les rayer vu les briser facilement, ri, comme lu Enfants dans les Cab. |Entrepont, $30
vitre, les rendre ternes par la cha'eur où la trans (7 ans et au-dessous de{Enfants dans Ventrepont

  
piration, mais par la froideur naturelle du Cristal | 12, $3017 ans et au-dessous de!
elles donnert la santé et de la forre à la vue. “36 «7, $40| 12, s20

HENRY HOWARD, 1 “ « 3, $30{3 “ « 7, 15°

“. M.R.C.S. Au-desous d’un an, $10}1 “ « 3, |
Chirurgien Ocaliste, Au-dessous d’un an, 5 Tiépital des Sourds et À veugles de Montréal.16 avril 1858. rn chirurgien dû nent qualifié accompagne;

chaque navire. Les prix précédents comprennent
sw CERN {les provisions, mais pas les vins où les ligneurs. y

DEW. L. MACKENZIE, ML PLP Les passagers d’eutrepont auront des cadres, |
j1ux Rédacteurs de la GAztTTE DE MONTREAL | mais ils devront se munir de literie et ustensiles |
: et du HEnaLp: | pour manger et boire, ’
| Chers messieurs, —Je viens justement d’achet r | On accorde vingt pies cubes de bagage a cha-
june paire de luuneites vendues par MM. Sam-; Que passayer dans la Cabine et dix pieds cu-

mons ct Cie. ici. des à chagne pussager de troisième. Le surplus
Je vois mieux avec ces Lunettes qu'avec aucu- Sera taxé un chetin et six pence st. par pied,

nas de celles dont j'ai fait nsago jusqu’d présent, phyabla avant l’embarguement. i
etl’Evêque Strachan, dont les yeux. de inéane que — |
les mins, tout des plus mauvais, est de même TARIF DU FRET. !

opinion que moi, ; | De Liverpool à Montréal--Articles fins, 60s.
Pespêre que, dans l'intéiôt des vieilles persnn- | par tonne de 40 pieds cubes et 5 pour cent. Mar-

nes du Bas Canada, vous voudrez bien dire quel- | chantdises lourdes suivant les conditions, !
que chose en faveur des propriétaires de cette | EDMONSTONE, ALL: ET CIE, !
grande améhoration. AGENTS, No. LE, Rue (le la Commune,|

|

 

Votre, Ch \ Montréal.

Toronto, 3 avril 195%, L. 3 TACKENZIE. eon donnera des Billets de retour à des prix '

y _Montréal, 5avril 1858. _ 37

  

     MISOTRANG
136, Rue St. Paul.

FAUCHE& JACOT,
HORLOCERS, BIJOUTIERS,

Erc., Itc., Etc,

NT Phonnevr d’annoncer au Public qu'ils
OUVRIRONT, le ler MAI, leur

ATELIER D’HORLOGERIE

 

Eby SNE

EXPEDITION ET ECONOMIE,

MONTREALA BUFFALO
En 24 Heures de temps.
PRIX, 810.

N CONVOIquitte le Dépôt de la rue Bona-
venture tous les jours, le Dimanche excep-

té, à R.0U A.M., pour la JONCTION de MOOER,
ae reliant avec la CHEMIN dOGDENSBURGH,

 

“dessus de la sotame original

où ils se proposent de faire des Elèves d'après le
Système Furopéon, et ils invitent les parent
qui désireraient placer leurs fils de faire applica-
tion sans délui :
On trouvera toujours un bon assortiment de

MONTRES d'OR et PARGENT, BUOUITE-
RIES françaises et Américaines.
Une grande vanéié d’HORLOGES en GROS

eten DETAIL.
FOURNITURES pour HORLOGERIE, OU-

| CHER
| CHATEAUCTAY  j H. E. CHEVALIER. TILS, ete.

P —_— MREPARATIONS en tous genres à de Prix
3 6 N ) a,3 RIX-80 sOoUS. |" 41

R
s

il

pour POTSDAM, de ld a WATERTOWN, RO-
ME et le PONT EUSPENDU, ou BUFFALO,
arrivant le lenlemain matin à X.15, à temps pour
déjeuner et prendre le Convoi pour CLEVE-
LAND, CINCINNATI, CHICAGO,ct les autres
Cités à l'Ouest,

Cette route est la plus expéditive, la plus con-
lortable et la plus économique pour l’Obest.
On peut se procurer des biliets et_ informations

eux Bureaux de la Compagnie de Chemin de Fer
de Montréal et Champluia, rue St. Bonaventure,
on au No. 67, rue des Comtaissaires. 

Cloture de l'Apneele
25 Hal.

E montant payé aux héritiers et exécuteur
 

 4 des parties assurées à la COMPAGNIE|
D'ASSURANCE SUR LA VIE, duns ce pays,

res Polices se sont graid.ment auymentées au-
assutée par fe Bo-

nus déclaré des profits aveumulés par la Compa-
gnie, augtiuntaiion provenant de la pruderice de
la direction.

Les Directeurs désirent que lon sache que Je
pnneipe de la Corrpaguie a toujours été le
prompt réglement des réclamations, après une
prettve satisfaisante,

Comme exemple des alditions aux Polices
payées, on peut citer Un vas eur la vie dun ci-
toyen de cette ville pour £500 qui est monté à
£580. Sa veuve a rogu cette derpiére somme, Il
est un autre cas, a propos d'un avtre habitant d-
Montréal assuré pour Li ,Jutt, Fi mourut en (vii.
1857. Sa veuve reçut £1,160 au hen de £1,000. |
Envertu d'une clause dans tes Polices de la Coin-
pagnie, la somme assurée est payable à touts
les Suceursalis de cotr Compagnie, dans toutus
les parties des Colonirs Britanniques de l’Amé-
rique du Nord.
On peut prendre lea Bons au comptant oules

déduire de la prime payable sur l’assuraner, où
on peut Pajouter à la somme assilrée,—choix of-
fert par peu de Compurnies,

Les parties se proposant avant le 25 Mui, auront !
droit dun Bonus de deux années, au partage des:
profits en 1859,

Montant requis pour assurer £300 courant sur
le système de moté crédit, pour les sept pre-
miéres années avec participation duns les bénéfices.
On permet que l'autre partie Ge ja prime reste
entre les mains de l’assnré, quoigu®elle porte et
reçoive intérêt. A la mort de individu, le nom-
bre de demi-primes non payées sera dé.luit du
montant de la police :

 

 

   

 

 
Age 2) $19.09
25. 22,09 :
“30 23.20 ;
«  33.. 28 &9 .
“40 33.47 !
“45 LLL. + 39.43 :
“50 47.57 i

 

Exemyle d'augmentation de la valeur des Po-:
lices au partage des profits en 1554, par Paddi-1
tion de la part des profits à lo somme assurée.’
Naturellement, toute Pulice prise, d'aprés ce
ystèmeobtiendra par la suite une grantte valeur. ,

Sommes
toiales |

ASsUFÉeS.|
Pacommons | Somme |Av ; rin: ‘
gant avant le les assur.] Bonus.
 

  

 

25 wai 1847 ..... £1000 £160 | £rrro
“ 1848 ..... 1000 140 1140
«  1819.....| 1000 | 120 1120
“ 1550 2... 1000 100 1100
#  IR51 ..... 1000 | so 1040 |
i" 1852 ..... 1090 60 101.)
« 153 ..... 1000 40 1040
“ 1854... 1000 1020

Le prochain parlage aura lieu en 1859, époqueD
où les Directeurs pensent que l'entreprise donne-
ra des résultats également fuvorables.

Grande Rue St, Jacques.
BUREAU DES DIRECTEURS.

Lhon. PETER McGILL, Président de la Ban-
que de Montréal, Président.

L’hon. Juge McCorn.
BEXJAMIN H. LeMoisE, écr., Caissier de la

Banque du Peuple.
H. Starnes, éer., MLP.P,
A. Simrson, écr.
R. $. TyLEe, écr., Marchand.
H.H. Wuirner, écr., M.P.P.

Médecin Conseiilant, Directeur,
G. W. Cameperr, M.D. James G. Dickson.

INSPRCTEUR DKS AGEXCES:

WILLIAM MILLER RAMSAY.
EF.Agence dans chaque ville du Canada.

Au Bureau, on délivrera des prospectus et des
renseignements sur la meilleure méthode de pro-
céder aver les A-surunces.

JAS. G. DICKSON,
Directeur.

20 avril,empreinteae

27RCNRRESMe

DAS la rue des Allemands, un PASS-BOOR.
Celui qui le rapportera à ce Bureau sera

généreusement récompensé.

 

l'appocteront dans

—ET—
   

 

Les de Contre, à Carte et i Lier en accion

Sideboard. Sofas, Conano bes
Lavabos, Tables, Couchrlles
Literie, Matelas ven Crin, Lits de plate

 

  

—avec-

Unejoli Cnuchetts en fer
Vu Poète de Causire supégear

Postes pour Vestibule et Salen
| s’élève à £30,000 courant. Un grand nombre d-{ Réfrigérant supérieur

Garde-manger sopérieur
Ustensiles de Cuissue, ete, rte.

Vente à DIN Heures et DEMTE,

FISIIER cr CIF,
Dneaiteu

24 avril. i

ar — mur
F. H, FISHER ET GIE.

Suecess urs de l'ancienne Mae Frs uen Ces,

Encanteurs ct Marchands a
Commission,

35, RUE ST, FRANCONAVIER,

MONTREAL.

VEFERENCES:
L'hon. P, Metsill,
Jean Dinvean, eer,
MM. H. Chapman ot Cie
Benjarin ol nes. ér,,
MAM. WL et Ry Muir, ;
v8, Greendhields, Fils et Cre

ES soussgnés, en sucecdont aux affaire

Pancienne maison, whens par le pré eat

leurs amis ét fe publie en gevérai, qu'tis sont

més & se charger de toutes V iin] ES en dehors
de teurs SALLES, et recevrent toutes CONS

GNATIONS de VARCUANDIER Ci

EPICERIES, ML UBLES de MENAGE, ete.
qu’on voudra bien leur confier, et auxquelles ils
accordesont la plus stricte attention ; Us espérent
done, par leur pronplitude et la précision qu'is

lee affaires, mériter tne part dm
t donné àTours prédécesseurs,
F. H FISHER er CIF.

33
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   polronage qa 6

2 avail

MAGASIN pe MEUBLES,
10, Grando Rue St, Laurent,

JOS, FORGETBIT DESPATIS.
E Soussigné. avant de brauenu x

4 ungmenté son Fon ls de MEU
BILLES de goût, ete... profite dy Poe-
onsen pour remnereler ses pratique =

ot le public en général pour l'en-
conragement veaiient hbGal quel

 

 

 

nes Meuldes A TRES BAS PRIX, vals pénurie
d'argent, M, I. Forget dit Despatis fait à ordre
des Meubles de toute qualité of de toutes espé-
ces qu’il garantit eapérieurs à tout ce qu’on peut
se procurer ailleurs pour le pix.

plug élégauts et les mieux finis, TE espère par son

Miériter une part du patronage publie.
JOS. FORGET nit DESPATIS.

10 avril, 35

HOTEL DU MONT ST.HILAIRE,
/ 1 {OMTE a Phonneui de prévenir

M. C. C ses nombreux patrons et le pue
blie, qu’il ouvrira sur le MONT ST, HILAIRE,
une MAISON de PLAISANCE, dans l’ancienne

maison de M, te Major Campbell. Ou y a ajouté
une aile superbe. L’Etablissement sera tenu su

un grand pied, meublé avec luxe et fourni de tou-

tes les commodités qui peuvent rendre la vie agré-

able, Salle de Bain à chäque étage Jardinet

Pare très grand devant et deriière l’Hôtel. ne

promenade bordée d'arbres conduit aiviec, oùlon

ront à la dhepoeiti. n dus visiteurs.
Le Jardin et le Paic aont dinposés de façon à

charmer ta vue et À procurer fous les agréments

pessibles pour les grandes personnes et les en-
fanis, Der vnituges contol: ciel Seren? fuujotus
à le dispontie à du publie,
Le cheir'. de fer conduit à 1’I6tel cu vingi-

cing minutes, ;

Des fanniies seront acceptées comme pensions
naires à |. remaiîne, AU mois qu pour la saison,

S'adressi powles demardes, par lettre, à M.
€. Comte, bureau du Fays.
transpnitera chez lus personnes afin d'entrer er
arrangement. C. COMTE.  W. A. MERKY, Secrétaire.

1G mars. 26 3817 avril. 9 mare. em—23

SL so
ena regi, et ale plaisir d'annoncer qu®il verra

. |
Ü tient constamment en vrains les Meables les

zèle et fa solidité de ses ouvrages continuer à |

Mouvera des canaux de toutes espoces tt qui se--

M C. Comie re

  

courenement en Marbre
Forcelalre et Verierte

HOBILIER DE CHAMBRE À COUCUER,
Nat dne à prsopte bee pure, ce

Fort johe Trtliat tes
Chase kague et s'ajustant Delle-rneme

Fxecilent PRAND

Sroddatton sp ét,
STEAL edie esp anche tes

  vole
    

   

 

St halter dca ane

AMETIRLENVVENTU LE San JelA

 

   

VOITURE de ings sua SIT) qui a ol

 

“nn de prose 4 Pan
ado de da Vis,

Iron da CHE ARN ae oaHand odie
Vestnres, Provo as, Robes

Le Mobiiter sea expat vo de de aos ote

Vente ehague jour à DIX Grane, Te 1
srabeë,

VIL RETINARD Er Cie,
bris anceurs.

  

cHaingues

  

1H, et si lun
mise

La PROPRIÉTÉ 6-1 :
n'er dispose point re preavier -

heen lo second pag a 1D
avi Kil

Carte d'Hnçantenrs,

UETEL BBAdieo

ES SOUSSIGNIES prennent la fiberté Prufor à
2 mer les Marchands et le publie en générad
Ls<e sont nes en SOCTEI KE conune ENCAN- 1

Set MARCHAND Ga COMMISSION en;

NR

 

 

£4
w/

 

     
  

 

  
 

Gr set cour veciont bes aflulies dans
fours MN VELLES BATS , No. 29, Ruel
LEMOINE, le ter MAT prochain, auguel temps

  ils seront prêts à doncer leur atiention persons
neile aux VENTES de toutes descriptions des |
Marchandises, Masebandies lndatneagées Eple
ceries, Meubles de Ménage, etecrte, A

Us espérent, par une stricte agitation dans les
affaires, une stricte adhésion ot ny PROMPT
IREGLEMENT, recevoiz me part du pationaz 1
public. ;

Les affaires e feront pons les nom et raison
de A, FE, MARCHARD er CTE,

ALFRED E, MARCHAND,
JOHN LL SHARPE,

    

   

. REFERENCE !
MM, LESLIE, STARNE wr Clin,

Joer 3 MITCH
| BL MASYON nr t

MILLS, MATICK ev CTT,
L. MARCHAND er CIE.

: Jo GO SHIPWAY, BCR
GEO. W. WARNER, ECR,
J.E. MALHIOW, FCH,

| I avril,

  

; +

: oT T4
A CPE CE| VS, |

ONN CLARK! étant sur le point de se reti-

J rer des affairesErcan of du Caminores, à.

| l'honneur de recommander à Pattention pubiique|
{de ses amis, M. JOUN GRAHAM. (négnciani
en qui on peut accorder toute confiance) conme
son successeur et qui restera dans fe méme Ma-
gasin, i
"OM. Clarke écoulera PAR ENCAN fait sous;
sa surveillance toutes les coisiguations qui lui;
ont été confiées et fera ensuité un réglement 1m-;
méitat.

Montréal, 6 avril 1858, 33

SuccEssEUR HE M. Joux Crannis,

Encanteur et Marchand en Com-
mission,

No.3) 27 41, RUE ST, FRANÇOIS-XAVIER,

MONTREAL.

(Fes avances seront faites sur Jes Marchanidi-
sea de toute sorts.
 

TB Sonssinné en appolent l'attention pur l’avis
Li cidirang soilie.te pespacineus manla con.
tinsatron du pat-or anse si hb accordé à
son piedétesseut, sie utuk attention
quil déploiera dans lez niP.ir-s
à régler promptancnt, 5 a'effcreurs de mériter
‘a confiauce de &0s amis et du publie.

JUEN SL GRAHAM,
Nos. 39 et Al, rue St. Fracgo

Montréal,

      

   

 

at 1 ABà er

 

* Sherbrooke,

JOHNDM. GRAHAM,

VENTES PAR FENCAI

PAR BENNING pr BARSATOU.

-

  

AITOULDHUI.

NOUVELLES
,
MARCHANDISES

SECHES

Les coûssignés vendrout à leurs Magasins,

LUE ST, FRANÇOIS-NAVIER.

hs AAS ! NLAWNLen Kavu SNAy
Un Arsortios nt général de

+ , .
NANCTSNDISES SEUILES,

POUR LE PRINTEMPS.

L'assoitumeut se compose der-—

Drop Arias Noir et de couleur saperfins
Cachontares et Doukins enperfiss, Noirs et de

couteur
Cohbousg béet de couleur, Lustrines, Cirens-

Stet
Tudicnnes de Matder de Fontaivie, de Deuil ot

Hane es eR

Drape Aleman, Doekin. ¢ Paeds
Molvskinsg, Gunbro was, Drabbie's of Peans
ViteentsEtéTass Russell of Alpacan
Calieors ans et bla peur Chomises,
Coton, Dens, Broguet et Regattas,

 

—AUSSE

S'euisses À vousues et Ltoffes à Falba-

  

* de
7 de Meuchoirs de Poche de Toile pour da-

tres el pening

2 da Drape et Casimir. atom dd
A dn Sabiaeis net de fata br american.

Verte & DED XN heures

BENNEXG Er VARSALE[,
- ——_—_

GA FEChr akEÉEURLEMENT
Dis QUALITÉ SOPPUILURE,

POJES sovosesés ant reçu nrilre de vendre à la
LI musee No. A PLACE SYDENTAM, Rue
SLOAN VOTER. Nog Dow, LOND, on AVRIL,
tots MOCTLIR composed de

Falde, Dota, Lit en Nover Noir; Biblinthéque
2h ncsiou x Chaises d'acaqou
wee Chanses Heterustsen tever

Loir 4 “ ntfreu et dde coté do do; Une
bios hie vy bie peint june Gar-
ritare en untibre ; Lavabos, Table de Toilette;
Commode, Bose fat, Matela-; Tapis, Lits de
phone Traverstres, Oretiler: ; F'enhte ue remon-
brio des huit ones Poite-cloapeau, Pagis ent
toile cases Porcelaine etvaiselle.

   
 

Aves   

  

  

Ann =

Poe “CaneSauna tou À
! de Cuisine, Coven, one,

Vente uw DUS heures.

i PENNING re BARS ALOU,

PRECIEUX MOZILIER,
] VS Sous Trade verdront à leurs SallesEne
boc, ee SL Fone is Xavier, MERCREDI,

Sy ava mn PROT TEEN MOBTLTLR, ta spas
té ele 2 eux pate De aniter Ja verte Ie conpose
en Pobiles a ins en acapou, Ballots, Tables rons
des etd pier en eed on Ga de-rohe, Conmnoiles,
Utiresux, fosahes lrméset suvorts, Grace s de
toilette (She EN, Derseres et steges rembour-
ve, en lent a Mee ot Yupen reste,

Chartes Joue de Tapes die Bruxelles
etats, Luis de qluene, Latset Matehoe de cou,

Hibaux ce Puttie, Vai ofl

 

     
 

    

  

 

  

 

—.l, Les _

ood catty co dane ftir tre <apétieurs.

ur—
Poets de en 2, dession <t eus, eve la

Lattre de cui .  
avis -—

 

Uno negtatique 5t à Dine Vranas Blane et
Or avant coûté SUR.

Ur spiendide service à Déjeâner en Porcelaine,

Vente à UN Leure .

, BUS SING Le BARYALUT,

 

 

VENTE
SSRODES PRETPIRES BR
V'AHGRES PétiiiEnS, FLEURS, ETC,
3LSERAVENDU aux Salles d'Encan des Sous-
J signs, boar le compte de ML, JOHN DOU-
SL, JOD procihan, le 20 AVRIL :

LOMMIERS

 FRANEO

LPIAIER
GRO-CILE:

ROSES"

i

 

Famauses et Grises da pays

 

—Dis erses sortes

ouges «1 Blanches d'Anvers

Diverses sorfes

Îne graute variété

ACUINES de FLEURS pour GARSITURES,

Et une variéte d’autres PLANTES.

Vento in DEX heares de l’Après-midi,

: BENNING £7 BARSALO™,

YOSILIER TALS Si PERIECR,Lil

15 Bou-signés ont reçu ordre de vendre au
4 dtsnretle de HL ACKAY éer, No. 119, Rue

côté Ouest, MARDI, le 4 MAI,

tnt son magnifique Mobilier conipo-à de VAIS-
SELLE plate ct plagade, PORCKLAINE et
autre Vaisselle, ete,
L'ameullement du salon est en acajou massif,
eatteert de Damas satiné très riche, Rideaux

ascemitis de la trannfactore de MM. J. et W.,
Hilton.

  

  

SALON.

torgér og, Funteuils, Berceaux, Table à Qu-
Vrage rt de Milieu, Tables à Cartes, Tableaux,
Grilles, Chenets, Tapis, Rideanx de fenêtre et
Lustre, Ornements de Cheminée, deux Crayons
supérieurs (pur Carpadate).

SALLE A DINER.

Table à manger ovale, avec quatre allonges,
Dressoir, Fauteuil, Sota, Berceau, Peintures à

"Haile, Grille pour le fo, Lustre, Tapie, Ri-
deaux de frnêtre, Service pong be diner, le des-
sort, Service complet en lorccaine pour Ie cafe
et le thé, Vaissuile de cristal, Porcelaine, Verse,
Argent mussil el plaqué, Coûcaux, Couvre-
nine,

  

CHAMBRES A COUCHER.
Garde robes Couanotdes, Bureanx, Bos de Lity

Lavabos, Service de Chambre, Fauteuils, Tables
de Toilette, Berceuses, Lits de plume, Traver-
sits, Oreillers, Mutc'us, Litesie, Rideaux de Fe-
nities

-—AUSSI—
de Cuisive, de Veztibule, Salon, Sourd.

—ET-
Batterie de Cnigine.

Vente À DIX heures,

BENNING gr BARSALOU.

= >
VOUTES À VIN A LOUER.

(ré VOUTTS de premiôre classe daus la Rue
St, François-Xavier, maintenant occupées

par MM. H, Éouth et C Possession donnée
au ler Mai. S'adiesser à

BESNINGET BARSALOU:
2

Poel

40

 

 
 

11 fév.

 

COMPAGNIEDES
POUDRES DU CANADA.

AGENTS: *
BENNING rT BARSALOU.

 CHANGEHKATDEDOMICILE
| E svucaigné CHANGER A de DOMICILEle

. ler MAL prochain, et transfärera son MA-
GARIN cnn coiv dae Toes NOTRE-DAME et St,
GABRIEL, cans Ja maison orcupée pendant les
vingt dei niéres onnées par MM. Savagè et Ly-
wan, Bijontisrs, ct à quatre portes de con an-
cienne demeure.

ALEX, MeGIBBON,
FEyricier «¢ Marchand de Vin,

  
  

 Uavril. 23
; 154, Rue Notre-Dame.

20 avril. 1-30

CEoF

C
E
I
n
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 TT TTT 2 > vase TTTreTa =SEES 11= FREE Se eT pre TT =

24 Avril1855
 

SANS SESASSE as,

LE NO
6 RAASSSAASS

MARCHANDISES.

Grande tue st. Laurent.

DS SNSNSSTASESASRASyA

UVEAU BAZAR (MART),

UN COUP D'ŒIL SUR LE LEPARTEMENT DE CONFECTION.
N a l'honneur d’informer les messieurs qu’un Antiste de cette Ville, très expeit dans I" 3

Un Habillement complet peut être livré au taux modéré qui a été sunoncé.DEPARTEMENT LE CONFECTION.
art de prendre la mesure, à été engagé pons surveiller lé

Parfois des gens qui ont une grande expérience des affaires entrent daus le MAGASIN en partie par curiosité pour voir comment le Com-
merce s'y fait, examiner le aystème et les Vêtements dont un assortiment ne coûte que $7, $12 et $16, pensant que ce n’est qu’unpouf, ou que les
chiffres ne sout qu’une etreur Lypograghique. Le vendeurleur présente aussitôt quatre qualités d’habits avec les prix fixes, correspondant aux prix
annoncés par la presse, Le Drap tant, les fournitures et doudlures tant ; el nulle déviation des prix en question, de leçon qu’en quelques minutes la
curiosité est satisfaite ; la surprise et la conviction s'emparent de l'esprit et une commande «at faite, le jour voulu, fixe, et à l’heure dite, le monsieur
possôde sou habiilement qui lui est transmis, avec le compte $7 ou $15, suivant la convention. 4 ; ;

Le seul fait que l’itmense assortiment de LAINAGE Ju BAZAR ST. LAURENTa été importé Europe en droite ligne, explique claire-
ment la MODICITE extraordinaire dus prix de cet Etablissement, le dixième Magasiu de la Rue Craig.

20 avril.
J. IVERS, AGENT.

em—22
  

MAISON

COMIALSCIALE,
ENSEIGNE DU GASTOR,

 

  

RL

Venant d’être reçu

MONTRÉAL

Style Mune Start; CHAPEAU FUGENIE el

A

L’ETABLISSEMENT DE MODES

N grand assortiment de CHAPEAUX de

PRINCESSE ROYALE, et un grand assortiment

DE

U PRINTEMPS pour Dames (Nouvelle moe)

de CHAPEAUX et MANTILLES de PARIS,

 

| MOIRE ANTIQUE et SOI GLASSER.
MME, ROBINSON.
238, rue Notre-Dame.

30 mars, em—dl

© MME SILVERMAN, £ Soussigné est très reconnaissant envers sus
Ç nombreuses Pratiques de lu Ville et de la
Campagne, pour l'encouragement toujours de |
plus en plus libéral qu’il en à reçu, et it leur offre|
ses plus sircdres remerciments, en prenant la!
hberté de les informer que, pour se conformer |
aux désirs s1 souvent manifostés d’un grand nem- +
bre de ses pratiques de la Ville et de la Camya- -
gne qui viennent par la voie de la navigation de |
le voir se rapprocher du

3 m ’ _ “_

CENTRE D&S AFFAIRES,
il a fait l’acquisition d’un terrain dans le bas de la

Grande rue $f. Laurent, près de
Ia rue Craig,

où il vient de faire construire unc vaste bâtisse
dans laquelle il se propose r

D'OUVRIR UN MAGASIN
LE Jer AVRIL PROCHAIN,

car il ne peut attendre au ler de Mai, à cause du
grand nombre de

qwil REÇOIT TOUS LES JOURS par la voie
des

VAPETUTIRS.
11 est a observer que n’ayant pas plus de loyer

à payer pource dernier Magasin que pour cel
qu'il occupe maintenant, il aura l’avantage de

YENDRE À MEILLEUR MARCHE

Partout ailleurs.
Te sonssigné prie les acheteurs de lPhonorer

d’une visite, assuré qu’ils feront enrplette en se
disant :

I vaut mieux acheter ici qu’aitl-
fears.

Le système d'un PRIX FIXE à été adopté et le
prix est imarqué en chiffres sur les articles.

L. R, PLESSIS dit BELAIR.
26 mars. 30

 

“GRANDEEXPOSITION

MARCHANDISES
NOUVELLES,

400 CAISSES,
Reçues par les derniers arrivages,

CHEZ

TURGEON
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Pr

MAISON CANADIENNE,
No. 136, Rue Notre-Dame,

AUX ECONOMISTES.
N Gain clair de $3 par cent peut être effec-
tué en achetant ARGENT COMPTANT.

Révolution entière dans le Commerce et la
plus GRANDE EXCITATION de la Saison.
MM. D. T. et M. s’empressent d'offrir leur

STOCK de DETAIL aux prix du Gros afin d'en
disposer avant de commencer d'immenses chan-
gements à leur Etablissement.

Cette Maison est maintenant en moyen d’ex-
hiber un Stock qui, par sa magnitude, nouveauté,
élégance, et valeur Uniforme, est eane égal sur le
Continent. Conséquemment que tous suisissent
Poccasion d’acheter, tandis qu’une si rare chance
est offerte ; chaque urticle étant marqué à des
prix qui doivent en assurer la disposition en peu
de semaines.

Petits Profits! Grand Debit!
Un seul Prix! Argent comptant
En conséquence du peu d’avauce sur les Mar-

chandises, par cet arrangement et afin de s’assu-
rer la confiance et le patronage continuel du pu-
blic, chaque article aura un prix fixe marqué en
chiffres, et toutes Marchandises devront être
payées lorsqu’elles serontlivrées.

En Gros el en Détail.
DOYON, TURGEON & MONAT,

136, Rue Notre-Dame.
aa—48

NOUVEAUX TAPIS
EN GROS ET EN DÉTAIL.

FTNAPIS de VELOURS, BRUXELLES, IMPE-
RIAUX et COMMUNS, de l’impartation

d’Autoine,parmi lesquels on trouvera des patrons
nouveaux et choisis qui n’ont jamais été intro-
duits au Canada.

TOILES CIREES A PARQUET,
randeura et factures diverses, comprenant les
‘Oiles de ln cérèbre Manufacture de HARE.
Tapis de Foyer, Droguets, Sacs de Nuit, en

26 sept.
 

MODISTE, MODISTE,

 

164, Rue Notre-Dame.

J APAME 8. prend la liberté d’intormer les
M Dares de Moutréal et des environs qu’elle
arrive de New-York où elle à fail choix de Pas-
soitiment le plus Riche et le plus Varié de

MODES D'AUTOMNE 2T D'HIVER
Qu’il soit possible du trouver dans la Cité.

LES DAMES DESIRANT SE PROCURER
DES

CHAPEAUX
De quelque sorte que ce soit,

FLEURS FRANÇAISES, RUBANS, ETC,
D'un goût et d'une élégance supérieur, sont

tivitées de venir visiler sou élablissement bien
conn, No. 1d, Tue Notre-Dame, avant d’acheter
ailleurs. Elle a de plus

 

 

Unassortiment considérable et varié

D'ARTIGLES de FANTAISIE
De lu meilleure qualité et aux plus Las prix.

Robes et Mantilies faites,
dans lus derniers goûts.
L7-Rappelez-vous le No. 164, Rue Notre-Da-

me, vis-d-vis le Magasin de Musique de M
Prince.

13 oct.

coupées et ajustées

au—48

CHEMISES, COLLETS,—
CRAVATES, RANTS, ATTACHES, ETC

ROSS vient de recevoir un joli assorti-
x

EB , I nieut de MARCHANDISES NOUVEL-
LES, consistant en partie comme suit:—
Gants Alexandre, Jouvin, Dumou et Josephine
Gants de Fil de Lisle, Daim blane et drab, Dous-

Kin el Soie, ete. ete
Chemises blanches et de couleur en grande va-

riété
Chemises de dessous de Mérino, Angola, Soie,

et Fil de Lisle et de Coton
Caleçuns de mime qualité,

—AUSSI—
Un gros Lot de Collets anglais, Attaches, Cra-

varices, ete, ete, à trés bas Prix.

Magasin en Gros de Chemises.
119, Rue Notre-Dame.

13 avril. aa—
 

MARCHANDISES
ENDOMMAGEES.

LE Soussignées informent leurs pratiques et
le public en général que leurs magasin res-

tera fermé jusqu’à LUNDI PROCHAIN, le 12
du courant, afin de remettre leurs Marchandises
en ordre, el contiuuesont & partir de Lundi pro-
chain i vendre

A GRANDS SACRIFICES
Ce qui leur reste de leur

MANOHANDISES EXDOMMAGEES
Parte Feu et l’Eau.

BRAULT er PORVAL,
128, Rue Notre-Dame,

6 avril. aa—48

CHEMISES SUR COMMANDE
RINGLAND & EWART,

Du dv poignets français 5s 7}d à

272, Rue NoTRE-DAME, OUEST.

Cc"

8s 9d
Ces Chemises sont faites par des Couturieres

de première classe, et sont garanties
Chemises de Flanelle de Goût, au prix coûtant
Echarpe pour Messzeurs, Attaches, Gants,

Chaussettes et Collets,
Bandannas, etc, ete.
Chemises et Caleçons de Svie, Mérino et Laine

w’Agneau.

ARGENT COMPTANT SEULEMENT.
“7 lev, au—2

J. CAMPBELL,
BLARCHAED-FALLLAUE
No. 14, GRANDE RUE Sr. Jacques,

MONTREAL,
JENT de débaler un Assortiment Supérieur
de MARCHANDISES propres pourla pré-

sente saisonet la suivante, choisies sur les mar-
chés de Londres et Paris, et invite le publie à
l’aller examiner,
Quelques SURTOUTS AMPLES et d’AF-

FAIRES à la RAGLAN, faits pour accommoder
ceux qui, pour cause d’affaires on autrement, ne
pensent jamais à laisser leurs ordres que quand
ils en ont besoin. Ces surtouts sont faits dans te
meilleur style et suivant les dernières mrdes,
8 août. -“aa—25

BOULANGERIE FRANCAISE,
M I ABRUEa P’honnenr d’informer le pu-
Ad bic qu’il a établi à Montréal, Rue St.

ANTOINE, No. 26,une BOULANGERIE
FRANCAISE, où l’ontrouvera toujours d’exrel-
lents PAINS préparés suivant la méthode tran-
Guise. .

Les pratiques seront servies chez elles.

EMISES habillées, bien fuites, 5e i 8s 9d

  grande quantité.
R. CAMPBELLET CIE.,

NOUVELLES MARCHANDISES SECHES,
EN GROS SEULEMENT.

N vient de recevoir par les Navires de de cet
automne des MARCHANDISES de LAI-

FE, COTON et SGIE, achétées dans les plus
favorables circonstances et mises on vente à des
conditions raisonnables,
FOURNITURES de Vapeurs et de Cordon-

Niers toujours en mains.
R. CAMPBELL ter Cie,

19 sept. 163
 

CHEMIMEES

MARBRE ITALIEN,
LE VERITABLE ET FUR SIMON,

Sans Peinture, Fer on Ardoise,
DE $25 A 868,

CHEZ W. HYATT ET CIE.,
17- VENEZ VOIR, £1

Venez sans crainte, nêmesi vous ne voulez pas
acheter, Rue &t, Françots Xavier.

19 sept. aa--103
COIN DES RUES CRAIG ET ST. PIERRE.
30 juin, 69

 
{

'

i

 

A VENDRE, ETC.

A VENDRE.
LUSIEURS LOTSàBATIR avantageuse-
ment situés sur la Place Viger.

CONDITIONS FACILES,

S’udresser à
J.C. H. LACROIX,

33

A VENDRE.
JLUSIKURS LOTS A BATIR, avantageuse-

ment situés au Faubourg St. Joseph,
Conditions faciles.
S'adresser pour les Plans et les particnlarités à

EUCLIDE ROY,
Avocat,

No. 26, Rue SL Gabriel.
26

fi avril,

16 mars.

A VENDRE.
GE N SUPERBE BATEAUà des cou-
eee ditions libérales,
SRE S’adresser à

BRAULT er DORVAL,
No. 128, Rue Notre: Dette.

 

17 avril.

A VENDRE OU A LOUER,
A QUR la Rue Cadieux, faisant fuce aux

fj 1.) Cottages Lionais, une Maison de pre-
wiére classe double.

S’adresser à
J. GUILLET,

No. 122, Rue St. Dominique.
J. E. GUILBAULT,

Agent,
114, rue Sherbrooke,

Ou à

26 mars.

A VENDREOU ALOUER.
N LOTvucant situé sur la Rue Panet, près

de la Rue Ste, Maite.
Pour les conditiuns s'adresser à

RARE AVANTAGE

UN MEDECIN ETUN MARCHAND.
VENDRE ou à LOUER deux propriétés

7 dans le florissant Village de SF. T1MO-
VHÉE sur le Canaï de Beauharnois, UN MA-
ASIN, RÉSIDENCE et autres Dépendances
érigées, ès biensituées pour une place d'affaire.

— AUSSI—

26 fév. 2

 

Une maguifique RESIDENCE et JARDIN

mettre en pratique, dans celte circonstance sur-
tout où l’un des mméiecins de cette paroisse vient

Pour autres informations, »’adresser à ce bu-
reau.
LL 120

A VENDRE.

1 marquant 1000 \bs,, de la Manufacture de
WARREN, 68, rue Ste. Marie. Prix: $19.

HAananni IS

CHOIX DE TERRAINS POUR FERME
A VENDEE.

L'ILLINOIS CENTRAL
Est maintenant préparée à vendre environ

ACRES DE BELLES TERRES CHOISIES
Pour Ferme, par

Et au-lessus, à long crédit, et terme d’in-
térêt modique.

très convenable pour un médecin qui desire se

de la laisser pour s’établir ailleurs.

_29 oct.

ALANCES PATENTEES GARANTIES,

19 sept. 103

La Compagnie de Chemin de Fer de

fl e {» &€P {IP o db AP ED

LOTSDE QUARANTE ACRES

 
ES Terres ont été accordées par le Gouverne-
ment pour aider à la construction de ce Che-

min de Fer, et peuvent compter parmi les plus ri-
ches et les plus tertiles du monde. Elles s’étendent
du Nord-est au Nord-ouest, an milieu même de
l'Etat, jusqu’à l’extrême Sud, et comprennent tou-
tes les variétés de climat et produciions qu’on puisse
trouver entre ces parallèles de latitude. La portion
septentrionale est principalement enprairie, coupée
de beaux bouquets d’arhres ; le bois de constrnetion
domine dans les sections du milieu et du Sud ; des
clariéres et des prairies superbes intersectent le
tout.

Le climat est plus salubre, doux et tempéré que
toute autre partie du pays;—Paur est pur et vif; les
cours d’eauet des sources d’eau excellent abondent.

Il y existe des niines considérables de charbon Iu-
tunineux ; les combustibles sont en quantité et à
bon marché. Sar beaucoup de points on peut l’a-
voir pour $2 et $4 la tonne ; le bois coûte à peu 

 

près le même prix la corde,
La pierre à bâtir, d'excellente qualité, abonde

Aussi ; on peut se a procurer presque pour les frais
de transport.

a grande futtilité de ces terres qui sont d’une
espècenoire et riche, de deux à einq pteds de pro-
fondeur, et doucement ondulenx—leur proximité de
chemin, au moyen duquel on a toute facilité pour
le voyage etle transport des produitsaux principaux
marchés du Nord, du Sud, de l’Est et de l’Ouesi, et
l’économie avec laquelle on peut les cultiver, en
font un des meilleurs placements de fonds qu’on
puisse trouver. Elles présentent aussi une ocersion

esplus favorables pour des personnes qui ont des
habitudes industrieuses et de faibles inoyens—ocea-
sion d’acquérir en quelques années nne indépen-
dance confortable.
Chicago est maintenant le plus grand marché au

LTé du monde—-et la facilité et l’économie avec les-
quelson pent transporter les produits de ces terres à
ce marché, les rendent beaucoup plus profitables au
prix demandé,que celles plus éloignées, autaux du
Gouvernement—parce que le coût du transport est
nine taxe perpétuelle et qui doit être supportée par
le producteur et défalqué de ses bénéfices sur le
gran.
Le Titre est parlmt—et quand les paiements fi-

nals sontlaits, les Actes requérant la possession sont
exécutés par des Fidéi-commissaires nommés par
PEtat, et de qui vient le droit, aux acquéreurs, qui
leur transportent les Titres absolus, en Fiefsimple,
franc et net de tout grévement, obligation ou hypo-
thèque. Les prix sont de $6 4 $30, jutérét de 3 par
eent.

Réduction de vingt par ceut à ceux qui pazeront
comptant.
Cenx qui achètent à long crédit, donnentdes bit-

lets payables en 2, 3, 4, 5 et 6 ans aprèsdateet sont
tenus de défricher undixième pendant cinq ans, de
façon à avoir une moitié dela terre en cuiture à la
fin de ce temps,
Des Arpenteurs compétentsaccompagnerontgra-

tis ceux qui désirent examiner ces terres ; et les ai-
deront à faireles meilleurs choix.

Lesterres non vendues sont aussi riches et pré-
cieuses que celles dont11 à été disposé,
On peut se procurer gratisdes brochures conte-

nant des cartes donnantla description des terres et
d’autres renseignements précieux pour les éini-
grants de l’Ouezl, en s’adressant à

iCome,gen! gén. Buflalo, N.-Y.,
JOHN WILSG

C.T.C,F.1.C., Chicage.
aa-—lé

   

Ou à

23 mai.
 

LÉ BUREAU
JOURNAUX ET REVUES PBRIODIQUES

DE MONTREAL

AGENCE DE PUBLICATION
NO. ae,

GRANDE RUE ST. JACQUES.
12 janv. 1

BIJOUTERIES, &C. QUINCAILLERIES. EPICERIES.
 

IMPORTATIONS

PRINTEMPS

M. A. HOFFNUNG,
170, RUE NOTRE-DAME,
JE respectueusement ses amis et le

publie qu’il reçoit aetuellement un grand et
magnifique assortiment de

NOUVELLES MARCHANDISES
d’Europe, et qu’il vient d’ouvrir le premier En-
voi par le NORTH AMERICAN, consistant en
six cuisses de :

Vaisselle Electro-plaguée, Bijou-
terle et Articles de Fantaisie,

des Dessins les plus nouveaux et le la meilleure
quatité ; lesquels seront offerts à des PRIX PLUS
BAS que jamais. M. H. attire particulièrement
Pattention des détailleurs sur son assortiment,
composé comme il l’est, d’articles les plus nou-
veaux, tes meilleurs et à plus bas prix que l’on
puisse se procurer actuellement en Canada.

Devant arriver par le Vapeur INDIAN,

SEPT CAISSES

D'OBJETS DE FANTAISIE FRANÇAIS,
Se comporant en partie de—

Microscopes, Télescopes, Lunettes d’Opéra et
pour Marins, Lunettes, Ornements en Porcelaine
française et À labaster, Tableaux, Electro-Plaqué,
Bijouterie, vte., etc, sur lequel il attire spéciale-
ment l’attention des commerçants. Ces articles
seront vendus VINGT PAR CENT Meilleur marché
qu’autrefois.
CONDITIONS—ARGENT COMPTANT,

 

MAINTENANT EN MAIN:
8,000 Vues Nouvelles pour

STEREOCSCOPXE,

Depuis 734. chaqne.
Chez

A.HOFENUNG,
170, Rue Notre-Dame.

MONTRES EN ON ET EN ARGEM,
I? liste des prix des Montres en vente chez le

soussigné, publiée ci-dessous, sera trouvée,
tant sous fe rapport du bon marché que de la
qualité, préférable à tout ce qni a été offert jus-
qu’ici en Canada.
AVIS.—Chaque Montre vendue par le soussi-

gné est garantie pour 12 mois.
Montres Lépine en Argent, montées sur 4

CCEEEECOM«$
Montres à Lévier détaché en Argent, mon-

téts sur 13 diamants

Boitier Double $3 extra.
Montres Lépine en Or, montées sur 4

 

 

9.00

11.00

digmants vouee 18.00
Montres à Lévier détaché, montées sur 13
diamants 0100000004 [SN 21.00

Boitier Double $12 extra.

Montres en Argent, Lévier patenté, et
montées sur diamants, depuis. ....... 16.00

Montres en Or, Lévier patenté, do do
depuis..….……….….…....PA…. 5000
Aussi un grand assortiment de Montres en Or

et eu Argent pateutées de Duplex, Lévier pa-
tenté, et 3-4 Plate Lever, avec Boitiers très forts,
propres pour être données en présent, à des prix
comparativement bas,

A. HOFFNUNG,
170, Rue Notre-Dame,

Vis-à-vis la Rue St. Lambert.
2 avril. fm—140
 ——

GLACE! GLACE"
ES FA MILLESet autres seront appprovision-

nés de GLACE durant l’été prochain, aux
conditions suivantes, comme ci-devant:

CONDITIONS,
Pour être délivrée tous les jours, (double quanti-

té le samedi pour le dimanche,) d-puts le 3
Mai jusqu’au ler Octobre.

 

10 lbs. par jour pourla saison. £1 0 0
201bs. do do 1100
30 lbs. do do 2 00
101bs. do pourunmois. U 63
20 lbs. do do 100

Ceux qui detneurent en dehors des limi*es ci-
dessous seront chargés extra suivantla distance,
savoir: Brasserie de Duw, faubourg St. Joseph;
Quarré Richmond, Nord-Ouest de lu rue Sher-
brooke, Côte à Baronet Quarré Papineau.
On accordera une prompte attention aux plain-

tes poitées contre les porteurs pour négligence
ou autres causes.

Paiements, comme _d’ordinaire — ARGENT
COMPTANT et d'AVANCE.
£3La GLACE fournie par les ssousignés est

de la plus pure description, ayant été prise dans
le haut de la cité.

LAMPLOUGH ET CAMPBELL,
Près le Paluis de Justice.

2 avril, bm—32
N. B.—Les personnes qui désirent s’abonner,

sont priées de donner leurs noms le plus tôt pos-
sible.

Aux Hotellters, Proprietaires de
Bateaux a Vapeurs, etc.

 

ES Soussignés sont prêts à contracter pour
4_ l’approvisionnement quotidien de GLACE

PURE et BRILLANTE, durant l’été prochain,
en aucune quantité, et à des conditions raisonna-
bles.

LAMPLOUGH er CAMPBELL,
Près le Paluis de Justice.

2 avril, bm—32
 

NOUVEAU
MAGASIN DE CERCUEIL
ce ETABLISSEMENTest entièrement for-

mé d’après un principe nouveau et n’a pas
son égal en Ville, le soussigné ayant fuit des
frais pour mener lus AFFAIRESsur une grande
évhelle. Il à toujours en main plusieurs centaines
de CERCUEILS en

PLOMB,
ZINC,

MÉTAL,
ACAJOU,

NO

 

ER,
CERISIER,

et d’autres sortes trop nombreuses pour être énu-
mérées. On pourra servir tout le moude. Le
soussigné ne s’occupera que de cette branche
d'affaire.

Ses PRIX seront au-dessous de ceux des autres
Etablissements, ce qui devra naturellement at-
tirer des pratiquesde toutesles parties de la Ville,

JOSEPH WRAY,
No, 115, Rue St. Laurent.

gm—30

STEREOSCOPE.
C. DION & CIE,

soNT
PRÊTS A FOURNIR DES PORTRAITS ET

DES VUES STEREOSCOPIQUES

: DU MEILLEUR GENRE,

AMBROTYPES,
PORRTAITS EN PIED ET EN MINIATURE,
PHOTOGRAPHIES COLORIEES Etc., Eto.

M ARKER continuera à prendre sur
. Ivoire d’après nature, et au moyen

du Daguerréotype, les portraits de personnes vi

26 mars.
 

la plus artistique. No. 120, RUE NOTRE-DAME.
1504 janv.

IE CDISes

POELES DE (11
AVEC OÙ SANS

RESERVOIR À EAU CHAUDE,
AVEC LES

VAISSBAUX EN CUIVRE-ET FER-BLANC
De meilleure Qualité.
 

LE Soussigné attire l’attention de ceux qui
tiennent maison sur son assortiment choisi de

POELES de CUISINE
Pour l’Eté et l’Hiver. On s’apercevra qu’ils sont
d’une grande économie dans le combustible, très
commoies pour la Cuisson, Boulangerie et dura-
bles, étant faits de façon à ce que les plaques à feu
puisseut être renouvelées dans quelques minutes.
Ces l’oèles sont de différentes grandeurs, adaptés
pour les grandes ou les petites familles.

À vendre par
GEO. HAGAR,
302, Rue St. Paul.

317 avril. 8

POELESde CUISINE
DEPUIS 4 JUSQU'A 100 PIASTRES,

COUCHETTES EN FER, ETG.,
—A USSI—

REFRIGERANTS,
GLACIERES,

GARDE-MANGER.
RODDEN et MEILLEUR,

71, Grande Rue St. Jacques.
37

AVIS.
AR suite de la dureté des temps et de la
grande dépression du commerce, le soussi-

gné n’a pu disposer de son vaste et bel assorti-
ment de

COUTELLERIE, OUTILS

FERRONNERIIE,
C’est pourquoi il a loué de nouveau pour Pan-
née prochaine son magasin actuel où il conti-
nuera de vendre son assortiment le plus complet
dans beaucoup de branches, à des prix grande-
ment réduits pour

ARGENT COMPTANT SEULEMENT.
ESSAYEZ ET SOYEZ CONVAINCUS! !

Rappelez-vous la PLACE:

No. 277, Rue Notre-Dame, vis-à-vis de PEglise
des Récollets, Montréal.

WM. WARREN.
bm—20

 

15 avril.
 

2 mars.

VENTE POUR CLORE!
A PRIX TRES REDUITS,

GILLES I
ANGLAISES ET AMÉRICAINES.

BALUSTRADES!
POELLS POUR PARLOIR, SALLE A

DINER, CHAMBRE A COUCHER, Erc.

GARDE-FEU,
TISONNIERS,

FOOTMEN,
CHENET,

Ete., Etc., Ete,

JAS. WALKER gr Crk,
264, rue St. Paul,

aa—63

 

10 nov,

APPROVISIONNEMENT DU PRINTEMS
DE

Tabacs en feuille, Presse et autres,
Cigares de Ia Havane, Etc.

 

 

 
[ E Sonussigné reçoit maintenant au No. 245,
1} Rue Notre-Dame, son APPROVISIONNE-
MENTde PRINTEMPS d'articles mentionnés
ci-dessus, qu’il offre u PLUS BAS PRIX que ja-
mais. Les Cigares de la Havane et Tabacs ma-
nufacturés sont choisies entre les meilleures
marques, et il attire particulièrement l’aitention
des Manufactureurs de Cigares Canadiens sur les
diverses sortes de Tabac en feuille ci-dessous,
savoir:
Cuba Supérieur
Kentueky (enveloppes)
Florida do

Yara pour empliret en-
velopper

Ohio (enveloppes)
Comte Masson do Cigar Boxes
Seed Leaf do Ruban Havana

I reçoit actuellement des étiquettes, et une va-
riëté d’autres Tabaes enfeuilles pour les boites de
Cigares.

II aura aussi en vente, dar.s quelquesjours, les
TABACS à FUMER HACHES ci-dessous, aux
bas prix mentionnés, savoir:

$ Prinée Albert’s Favorite ”
“Imperial Mixture”...
Petit Caporal
“ The Suitan’s Delight »
Le Bourgeois ...covovvivnn inne.
+ Queen lsabella’s Mixture” .......
« British Tar?”Les. usa esse eau ee 2s
Le Zouave
« El Abanero ” 2200000000 ven 4

  

   

  

 
vantes ou murles, le tout exécuté de la manière  

“The Turks’ Elysium ”..….….……....
$ Yankee Notion”

Kz-Célèbre TABAC de PLAISIR d’Anderson,
3s par douz.

J. W. CARLE.
au-—11910 avril.

FRANCOIS LEDOUX,
Forgeron et Voiturier,
7 J, ] J

No. 173, RUE ST. JOSEPH,
MONTREAL,

lPhonneur d'informer le public qu’il tient
toujours sa BOUTIQUE de FORGERON

au lieu ci-dessus et qu’il entreprendra toutes sor-
tes ’ouvrages. tel que FERRAGESet RACOM-
MODAGES de voitures et autres travaux dans
cette ligne. Il assure une entière satisiaction à
ceux qui voudront bien le patroniser.

—DE PLUS—
M. L. aura toujours en main

un assortiment complet de VOI
TURES d'Eté et d'Hiver, bien
finies et dont il disposera à des

prix très modérés.
15 août.

 

 

aa—88

MATHS. JENNARD,
À L’ENSEIGNE DU LAVEMAIN,

172, rue St. Laurent.

ANUFACTUREdes CERCUEILSdetoute
qualité, à meilleur marché que partout ail-

 

\
leurs.

Îl fuit aussi toutes espèces de MEUBLES de
MI£NAGEàcommandes.Ses ouv ragesse recom-
mañdent pal leur solidité et leur élégance.

M, J. se charge encore de tous Réparage et
Vernissage à domicile, à taux modérés.
20 oct. aa—116

SACE-FEMME
Approuvée.

ADAME Veuve ZOE YON, élève du Dr,
M Trudelle, et ayant reçu un diplôme de l’E-
COLE de MEDECINE, prévient les Dames qui
auraient besoin de ses soins, qu’elle demeure au

No. 119, Rue St. Dominique,
PRES LE MARCHÉ ST. LAURENT.
Elle se flatte de donner satisfaction à toutes

celles qui l’employeront.
Montréal, 22 déc, 1857. fm-—-143

 

ad

Fromage quia remporte le pre-
mier Prix.

TONNEAUX FROMAGE de la COMPA-
GNIE qu ST. LAURENT.

A vendre par
M. A. BUCK,

306, Rue St. Paul.
2 avril. aa—

  

306, Rue St. Paul.
10 fév. aa—

Café! Café!!
BEAU CAFÉ

OLD GOVERNMENT JAVA, TILLICHERRY,
Moulu frais chaque matin chez

R. THOMAS,
Batisse Bonaventure,

aa—

 

20 mars.

Thé, Etc. Etc.

K{) BOITESde la mvilleure qualité, acheté
15 avant que le prix ait haussé, et sera
vendu en conséquence, à petit profit, consistant
en:—

Poudre à Canon, très fine, 3s à 5s parlivre
Hyson e Jeune Hyson
Hyson Twankay, supérieur
Twankay, trés fin
Oolong, extra fin, 3s à 5s par livre
Souchong, odoriférant
Congou, depuis Is 3d jusqu’à 5s par livre.

Un assortiment général d’excellente Eau-de-
Vie Noire et Pâle, Vins Oporto, Cherry et Ma-
dère, Raisins de Corinthe, Riz, Fleur, Sucre ra-
finé et Muscovado brillant, Cafés Juva, et super-
be Café Rio, et tous autres articles de la meil-
leure qualité et aux plus Bas Prix.

JOHN PHELAN,
Quarré Dalhousie.

aa—150

 

 

12 janv.
 

ar o AN

VINS, BIC.
AISINS—~Layers en boîtes; en grappes en

À boîtes et demi-boites. . ;
RAISINS de CORINTHE—En boiie et barils.
R1Z—Patna et Arracan,
A vendre par

JAMES TORRANCE.

  

 

|
|

A AQUEREAT, en barils. |
] SAUMON, en barils et detni-barils. |
HARENGS Na. 1, fendus et ronds :
MORUEde TABLE, meilleure qualité. |
A vendre par JAMES TORRANCE.
6 avril. au—

IMPORTATIONSNOUVELLES,
CUIRS ET VINS.

J GALIBERT FRERES, Impoitatenrs
MAM , et Fabricants (le Cuirs out I"honuenr’
de prévenir qu’ils ont reçu de leur Fabrique de
Milhan (France) un imasense Assortiment de
Cuirs de tonte espère, vesndis, lissés, cirés, Quar-
tiers de Vaches, Bœufs, Buffies, Marsouins, Cuirs
vernis de toutes sortes, Tiges de Bottes, Enpei-
gues, ete, .
Le public sait que la Maison Franco-amétr|

caine Galibert et Cie. a reçu plusieurs mentions
honorables et Médailles de première classe pou
la fabrication de ses Cuirs, À la dernière exposi-"
tion des Produits universels du moude, à Paris,
ceite Mui-on à encore obtenu Uhr de ces Médail-
les de première classe. ; ;
La Maison Galibert à un Etabliseement bien .

connu, à Montréal, rue St, Paul, No. . Ony
trouve aussi des Vius de premiers crus français,
Champagnes, Bordeaux, Bourgogues et des Vins
du Midi comme le Malaga, Oporto, Alicante,
Musca, Madère, ete. |

‘Toutes ces Marchandises viennent dee Maisons |,
ennes les plus en recom.

suropé ? GALIBERT FRERFS.
63

 

16 juin.
 

ES Soussigués regoivent maintenant et offrent
en vente, pris à la douane oùles droits payés—

500 paniers de Champagne de Moël et

     

Chaudou g £
100 bariques Ezu-de-Vie de la “ Société | ~

Centrale des propriétaires de Viguo- [ Es
bles”? is

 

do >
“

100 qt-barigues, 100 octaves
500 caisses Eau-de-Vie

—AUSSI—

Clairets en bariques, qt-barique et caisses garan
véritable

Vins Oporto et Sherry de différentes qualités
Sucres Muscovado et Melasses

—AVEC—

Unassortiment général PEpicerivs.
LAMOTHE er FRERE,

192 et 194, Rue St. Paul
25 avril. aa—5t
 

0 ATELIERS
DE

Plomberie ei d’Ouvrages en Cuivre
DE TOUTE DESCRIPTION,

NO. 142, RUE CE.AIG.
 

E Soussigné a l’honneurd’inviter les person-
4 Nes qui se proposent d’introduire l’eau duns

leurs maisons de venir examiner son assortiment
de TUYAUX pour l’eau, CHANTEPLECURES,
ect., ete, manufacturés expressément pour sup-
poster la pression dù nouvel Aqueduc,et qu’il est
rêt à poser sous le plus court délai et aux prix

les plus modérés,
CHARLES GARTH,

Plombier, Paseur de Tuyaux de Gaz,
Fondeur en Cuivre, etc, ete,

Montréal, ler août 1837. 82

ASSURANCES.

CANADALIFE ASSURANCE COMPANY,
ETABLIE EN 184%,

 

 

 

CAPITAL SQUSCRIT...... «.. £290,600
CoOUVERTE EN GARANTIES.. 130,004

 

Revenu annuel (augmentant) au-deld de 30,000.

Bureau Principal, Hamilton.
 

Bureau Local des Directeurs, Montreal.

A. CLark, Eer,,
J. B. GREENSHIELDS, Ecr.,
J. Law, Ecr.,
D. L. McDovGaLL, Ecr.,
LE SECRETAIRE DES COMM. DU HavnE,
GILLESPIE, MOFFATT ET COMPAGNIE,
LAW, YOUNG ET CoMPAGNIE;
Bourse,

VETTE INSTITUTION a maintenant atternt
sa dixième année d’existence. Up examen

des Rapports de ses procédés, impritnés annuel-
lementet distribués au publie justifiera pleino-
ment l’assertion qu’à tous égards et principale-

; ment au point de vue de la sécurité, des garan-
ties et de la direction économique, cette Compa-

ie peutrivaliser favorablement avec tout éta-
Éliesement de semblable nature, dans la Grande
Bretagne ou ailleurs.

Lestraits qui recommandent la Compagnie à
la faveur publique sont:
La modicité comparative de ses prix qui, né-

anmoins, offrent pour les contingenis une marge
plus large que ceux de toute autre Compagnie
faisant des affaires sur ce Continent,
La conversion des fonds en Canada au taux

d'intérêt le plus élevé.
L'économie dans la direction et un degré d’at-

tention aux besoins coloniaux, degré auquel seule
une Compagnie vraiment coloniale peut arriver.

L'assurance sur la vie a lieu dans toutes ses
branches.
Les prix, formules de propositions et autres

détails, ainsi que le dernier Rapport annuel se 

Etablie en 1836—Incorporee par

J.C. Ewart, écuyer, M.P., F,

George Frederick Young, éer., Vice.p

ASSURANCES,
Compagnied'Assurance

LA VIECONTRELE FEU ET SUR
DE LIVERPOOL2% L0KDRzy
Capital—2,000,000 sterling,

Actos Spéciaux
- — du Parlement.

TONNES POMMES SECHES— —
50 boîtes ORANGES , BUBEAUX:

Venant d’être reçues et à vendre par 1, rue Dale, Liverpool; 20 et 21, rue Poult
M. A. BUCK, Londres; 61, rue King, Mancheste:: 56, iA

ol,New-York; Place d’Artnes, M
wérr ynyard, Sydney ; et r

Sud, Melbourne. 1 PYCMEY à ve
,

_

ADMINISTRATEURS:
Sir Thenids Bernard Birch, Baronet
Adam Hodgson, écuyer, !
Samuel Henry ‘Thompson, écuyer,
DIRECTEURS À LIVERPOOL:

Thomas Brocklebank, écuyer, Président
a eur

. ice-Présidents. “raver,
Secrétaire—SwINTON BouzT, écuyer

Et dix-sept autres Directeurs. !
DIRECTEURS A LONDRES.

Matthew Forster, écuyer, P; ésident,
résident,

Ontréa}

Liza

Et neufautres,

BRANCHE DU CANADA
Bureau—PLACE D’Anmes, *

DIRECTEURS A MONTREAL:
T, B. Anderson, écuyer, Président.

Alexander Simpson, écuyer, Vice-Président
Henry Chapman, écr., "Henry Starnes Gor
James Mitchell, écr., Robert S, Tylee, go.

J. H, Maitland, écuyer, Secrétaire résident

R bi CONSTITUTION.
esponsabilité de tout le corps des À

res nonlimitée. Tous les Directeursdojeenrid:
propriétaires dans la Compagnis. Le Capital re

de £2,000,000, divisé en 160,000 parts de 5.
chaque, 94,211 desquels sont entre les mains de
propriétaires à £2 par part s

Il peut être utile pour les propriétaires de
connaître les additions qui ont été faites auxd-
vers fonds, et par là savoir l’étendue de progrès
fait durant l’année pry F

1856. Auvm. e a
£ 8 d sm 180.

Le capital......175,008 0 0
Fondsde réserve.180,262 10 0
Réserve — Assu-
rance sur la vie.339,450 5 10
Réassurance, dé-
part. du teu....125,633 6 à

sd
188,422 0 y
214,616 11 1]

531,269 13 1y

153,721 40

£80,374 2 31,088,025 yy

  

 
SWINTON BoUlLT,

Secrétuire de la Compagnie,
Toutes À pplications pour À SSURANCE

CONTRE LE FEU doivent être faites au Bu-
veau de lu Branche du Canada. Place J’ Aime
Montréal. '

JI. Ho MAITLAND, Sec. résiden:,
30 mars. Aa—alps—5h

COMPAGNIE D'ASSURANCE CONTRELEFEU
su
EQUITABLE”

BUREAU PRINCIPAL

Cannon Street West, Londres.

CAPITAL, UN DEMI-MILLION STERLING.

Primes 1eÇues en 1554, £15,420 — En 1853,
£52,813,

CURATEURS:
Le très hon. Lord Vicomre SipmourH.
ARCHIBALD CAMPHELL BARCLAY, Ker,

DIRECTEURS:
ARCHIBALD CamrhELL Banetay, Ecr., Prés,
Col. Bazalgette | Miles Chs. Seton, Ecr,
Che. Beunett, Eer, E. 8. Symes, Fer, MLD.
John Moss, Ecr. Thomas West, Ker.
Henry Oxenford, Fer. |F. V. Woodhouse, ber.
W. Henry Place, Ecr,

DIRECTEURS LOCAUX A MONTRÉAL.
Bunrzau—d la Bourse,

WiLniam Luss, Eer. Président.
Jobn Torrance, Fer. Benj. Holmes, Her,
John Frothingham. Ecr. |). G. Mackenzie, Kcr
Alfred LuRocque Ecr. [Theodure Hart, ker.

CHARLES F, TILSTONE. Gérant.
D. L. MACKENZIE, Comptable et Caissier

*E BUREAU assure contie les Pertes ou Don
mages par le Feu toute espèce de bâtisses

y compris les Moulins et Usines, et les Marchei-
dises, «ets qui y sont contenu ; Navi-es # qui
ou aux bassins; Bateuux sur les rivières Navige

“bles et lez Canaux, et les effets dont ils sont char
gés ; el fonds d'agriculture de leutes sorte,

Les TAUX de cette Cumpaguie sont extiône
ment mudd és,
La PRIMEest dans chaque cas établie stricte

ment en rappait avec les mérites du risque sou
considération déterminé seulement pur ue su-
gueuse investigation.
Les engagements de PJyvitable sout garantis

par un propriétaire responsable et tn ample Ce
pital souscrit. Les assurés sont libres des euge
gements d’une Société d'Assurance Mutuelle, ©
ont droit, suivant le plan de la Cumpagnie, à ure
remise de la nioitié des profits. .
Les pertes sont reconnues, sans déduetion où

escompte, et réglées et payées à Montical, lou
qu’elles deviennent dues,

Les Directeurs locuux se réunissent chaque se
maine,
¥FDes Agents out été nommiés par tout le Cv

nada.
13 janv. 1857. -

COMPAGNIE D'ASSURANCENOYAL

LIVERPOOL ET LONDRES,

Capital—£2,000,000et un Grand Fonds
de iRéserve.

DÉPARTEMENTDU FEU.
1ETTE COMPAGNIE continue à ASSURER
J les Bâtisses et toutes sortes de Propriétés

contre les pertes ou dormmiagespar le feu, à ds
conditions libérales,

Toutes pertes justes promptement réglées, sas
déduetion ou escompte, et sans référer en Angle
terre.
Le Grand Capital et la conduite judicieuse ve

cette Compagnie garantissent la plus parfaite
reté aux assusés, ;

II n’est vien chargé pour Polices ou Transfers

DÉPARTEMENT DE LA VIE.
Les avantages suivants, entre ungrand nombre

d’autres, sont offerts par cette compagnie aux
personnes qui se proposent d'assurer leur viei-

Parfaite sûreté pour l’accomplissement des ei
gagements euvers les porteurs de Polices.
Taux de Primes favorables. ;
Une grande réputation de prudence et de juge-

ment, et la plus libérale considération de toute

question liée aux intésôts des ussurés.
Trente jours de grâce accordés pour Je (3

ment des primes de renuuvellement, #1 pas dé
retrait de police pour e:reur non intentionnelle.

Polices échues pour non paiement de primes
peuvent &tre renouvelées dans les trois ma
payant la prime, et une amende de dix cher
par cent, en produisant des preuves satisfaisante

du bonétat de la santé de l’assuré. ;
Participation des profits par les assurés, ®

montant aux deux tiers du montant net. .
Grands Bonus déclarés en 1855, se montant?

£2 par cent par année enr la somme assiré:

faisant, sur les âges de vingt à quarante ans,
pur cent sur la prime. La prochaine division &
profits en 1860. .
Etampes et Polices données gratuitement,
Tousles frais de Médecins payés par Ja Co

Préférence Médicale. W. E. Scorr, MDrene icale—W. E. ScotT, 9.17
- Référence H. L, ROUTH, Agentaa

LE PAYS,
T8

AL PUBLIE DANS LES INTEBS
JOURN DEMOCRATIQUES,

+ Hc
REDIGE PAR UN COMITE DE COLLABORAT

BUREAUX:
Rue Ste Thérèse, No. 7, Montréai

J. A. PLINGUET.

aa—143

& avril. trouvent au Bureau de la Compagnie et à la
Bourse,

W. P. PICKERING,
Directeur.

8 sept. 98 Prorñtitaisé
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